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For and About Businesses 	Au sujet des entreprises au 
Serving the Business 	service des affaires du Canada 
of Canada...  	Ct a leur intention... 
At last, current data and expert 	$vis 	iic't.u1 Enfin regroupécs en une publication, des 
analysis on this VITAL sector HI 	 données courantes et des analyses 
one publication! 	 '- 	 éclairées sur ce secteur ESSENTIEL! 

Despite their critical economic role, however, it 
has been hard to find Out what's happening in 
these industries. Extensive and time-consuming 
efforts have, at best, provided a collection of 
diverse bits and pieces of information ... an 
incomplete basis for informed understanding and effective action. 

T he services sector now dominates the 
industrial economies of the world. 
Telecommunications, banking, 

advertising, computers, real estate, engineering 
and insurance represent an eclectic range of 
services on which all other economic sectors 
rely. 

L e secteur des services domine I l'heure actuetle 
les economies industhelles du monde. Les 
tel&ommunications, les operations bancaires, Ia 

publicité, l'informatique, l'immobilier, le genie et l'assurance 
représentent une gamme éclectique de services sur lesquels 
reposent tous les autres secteurs économiques. 

En dépit de leur role critique sur Ic plan économique, il est 
toutefois difficile de savoir ce qui se passe dans ces branches 
d'activité. Des efforts considérables et fastidieux ont permis, 
au mieux, de rassembler une collection de renseignements 
fragmentaires divers... gui ne favorisent pas Ia comprehension 
avisce et Ia prise de mesures efficaces. 

Remplacez maintenant ce tableau fragmentaire par l'image cohCrene que vous 
offre Indicateurs des services. Cette publication trimestrielle innovatrice de 
Statistique Canada pénètre dans un domaine Inexploré, fournissant des 
aperçus opportuns du rendement et des progrés dana les domaines suivants: 
ts Communications 

8* Finance, assurance et immobiller 

Services aux entreprises 

Indicateurs des services rassemble des tableaux analytiques, des 
diagrammes, des graphiques et des observations en un mode de presentation 
stimulant et attrayant. En puisant I méme une vaste gansme d'indicateurs 
financiers importants, allant notamment des profits, des capitaux propres, des 
recettes, de l'actif et du passif aux tendances et analyses de l'emploi, des 
salaires et de l'extrant - I laquelle s'ajoute un article de fond exploratifdans 
chaque numéro, Indicateurs des services brosse pour Ia premiere lois un 
tableau complet! 

Enfin, quiconque s'intCresse au secteur des services peut consulter 
Indicateurs des services pour trouver des renseignements courants sur ces 
branches d'activité... tant sous une forme sommaire gui un niveau de dét.ail 
n'ayant ;amais encore été offert - et Ce, dans une méme publication. 

Si vous êtes de ceux qui fournissent des services aux entrepnses canadiennes, 
011 vi vous fInancez, fournissez ou évaluez ces services ou y avez en fall recours, 
htdlcateurs des services représente un tournant - une chance de s'aventurer 
dans l'avenir en étant armé des réflexions et connaissances les plus actuelles. 

Commandez des aujourd'hui VOTRE abonnement I Indicateurs des services! 

lp4lcateMrs des iervices (n 63-0I60XPB an catalogue) coâte 112 $ (plus 7% de TPS et Ia VIP en 
vigucur) au Canada, 135 $ US aux Etals-Unis ci 157$ US dana let autres pays. 
Pour commander, fcrlvei a Statistique Canada, Division des Operations ride l'intCgratlon, 
l)irection dela circulation, 120. avenue Parkdale, Ottawa (Ontario) K1A 0T6. ou communiquca 
avec Ic Centre rdgional de consultation de Statistique Canada le plus près (voir Ia lisle gui figure 
dana Ia presente publication). 
Si tout prefdrez, tout pouvez ttttcopier vucre commande en composant Ic 1-613-95 1-1584 ou 
telephoner sans trait du Canada et dcv Etats-Unis an 1400-267-6677 Iou d'ailleurs, au 
1413.951-72711 et porter let frais a voice compte VISA 00 MasterCard. 
Via l'tnteenet: order@siatcan.ca  

I- 
- 

Now, instead of this fragmented picture, Services Indicators 
brings you a cohesive whole. An innovative quarterly from Statistics 
Canada, this publication breaks new ground, providing Limcly 
updates on performance and developments in: 

IS Communications 

Finance, Insurance and Real Estate 

Business Services 

Services Indicators brings togethe: analytical tables, charts, graphs 
and commentary in a stimulating and inviting format. From a wide 
range of key financial indicators including profits, equity, revenues, 
assets and liabilities, to trends and analysis of employment, salaries 
and output - PLUS a probing feature article in every issue. Services 
Indicators gives you the complete picture for the first time! 

Finally, anyone with a vested interest in the services economy can go 
to Services Indicators for current information on these industries 

both at-a-glance and in more detail than has ever been available 
- all in one unique publication. 

If your business is serving business in Canada, or if you are involved 
in financing, supplying, assessing or actually using these services, 
Services Indicators is a turning point - an opportunity to forge into 
the future armed with the most current insights and knowledge. 

Order YOUR subscription to Services Indicators today! 

5.rvkes I,4kators (catalogue no. 63.0I60XPB) is $112 (plus 7% GST and applicable 
PSI) in Canada, US$135 in the United States and US$157 in other countries. 
To order, write to Statistics Canada, Operations and Integration Division, Circulation 
Management, 120 Parkdale Avenue, Onawa, Ontario KIA 0T6 or contact the nearest 
Statistics Canada Regional Refetence Centre listed in this publication 
If esort convenient, tax your order to 1413-951-1584 or call 14I00-2614677 toIl-free 
in Canada and the United States [1-613.951-7271 elsewhere] and charge to your VISAQr 
MasterCard. 
Via Internet: order@statcan.ca  
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Note of appreciation 

Canada owes the success of its statistical system to a 
long-standing co-operation involving Statistics Canada, 
the citizens of Canada, its businesses, governments 
and other institutions. Accurate and timely statistical 
information could not be produced without their 
continued co-operation and goodwilL 

bus droits réservés. II est interdit do roproduire ou de 
transmettre le contenu de Ia présente publication, sous 
quelque forme ou par quelque moyen que Ce soit, 
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Note de reconnaissance 

Le succès du système statistique du Canada repose 
sur un pattenanat bien átabli entre Statistique Canada 
et Ia population, les entrepnses, les administrations 
canadiennes at les autres organismes. Sans cotta 
collaboration et cette boone vokwté, ii serait inossible de 
produire des statistiques prOcises et actuelles. 



Des données sous plusieurs formes 

Statistique Canada diffuse les données sous formes diverses. Outre 
les publications, des totalisations habituelles et spéciales sont 
offertes. Les données sont disponibles sur Internet, disque compact, 
disquette, imprimé d'ordinateur, microfiche et microfilm, et bande 
magnetique. Des cartes ot d'autres documents de référence 
géographiques sont disponibles pour certaines sortes de donnèes. 
L'accés direct a des données agrégèes est possible par Ie 
truchement do CANSIM, Ia base de données ordinolingue et le 
système d'extraction de Statistique Canada. 

Comment obtenir d'autres renseignements 

Toute demande de renseignements au sujet de Ia présente 
publication ou au sujet de statistiques ou de services connexes doit 
être adressée a : Section de I'analyse do conjoncture, 24-K, Edifice 
Coats, Statistique Canada, Ottawa, Ontario, K1A 0T6 (téléphone: 
(613) 951-3627), FAX : (613)951-5403 ou a 'un des centres de 
consultation régionaux de Statistique Canada 

Data in many forms 

Statistics Canada disseminates data in a variety of forms. 
In addition to publications, both standard and special 
tabulations are offered. Data are available on the Internet, 
compact disc, diskette, computer printouts, microfiche and 
microfilm, and magnetic tape. Maps and other geographic 
reference materials are available for some types of data. 
Direct online access to aggregated information is possible 
through CANSIM, Statistics Canada's machine-readable 
database and retrieval system. 

How to obtain more information 

Inquiries about this publication and related statistics or 
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Standards of service to the public 

To maintain quality service to the public, Statistics Canada 
follows established standards covering statistical products 
and services, delivery of statistical information, cost-
recovered services and services to respondents. To obtain 
a copy of these service standards, please contact your 
nearest Statistics Canada Regional Reference Centre. 

Normes de service au public 

Atin do maintenir Ia qualité du service au public, Statistique Canada 
observe des normes établies en matière de produits et de services 
statistiques, de diffusion dinformation statistique, de services a 
recouvrement des coOts et de services aux répondants. Pour obtenir 
une copie de ces normes de service, veuillez communiquer avec le 
centre de consultation regional de Statistique Canada le plus prés 
de chez vous. 
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Data contained in the tables are as available on 
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Current 	 Conditions 
economic 	 économiques 
conditions 	actuelles 
Summary Table - Key Indicators Tableau sommaire - Indicateurs principaux 

Year and Employment. Unemploy- Composite Housing Consumer Real gross Retail Merchandise Merchandise 
month percent ment leading index, starts price index, domestic sales exports, imports. 

change rate percent (000s) percent product, volume, percent percent 
change change percent percent change change 

change change 

Annêe et Emplol, Taux de Indicateur Mises en Indice des Produit Volume Exportations Importations 
mois variation an chômage composite chantier de prix a Ia intérleur des ventes de de 

pourcentage avancé. logements consommation, brut reel, au detail, rnarchandises, marchandises, 
variation en (000s) variation en variation en variation en variation en variation en 
pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage 

0767608 0767611 0 100031 H 1259 P719520 137026 0657294 0399449 0397990 

1994 2.13 10.4 8.02 154 0.2 4.09 6.56 20.24 18.07 
1995 1.61 9.5 3.59 111 2.1 1.96 0.07 16.47 11.05 

1994 N 0.81 9.7 0.47 145 0.2 0.45 -0.40 1.63 1.92 
0 -0.08 9.6 0.53 125 0.4 0.50 0.63 5.06 5.96 

1995 J 0.07 9.7 0.53 136 0.1 -0.13 -1.10 4.46 1.25 
F -0.10 9.6 0.52 126 0.3 0.04 -0.48 -2.90 -2.79 
M 0.11 9.7 0.29 105 0.3 -0.59 -0.85 -2.18 -0.46 
A 0,04 9.5 0.00 110 0.4 0.04 -0.37 -0.82 -1.48 
N 0.02 9.5 -0.29 99 0.2 0.12 0.34 0.60 2.21 
J 0.10 9.6 -0.35 112 0.0 -0.02 0.73 0.12 -1.95 
J -0.11 9.7 -0.41 98 0.0 0.10 -0.14 4.57 -2.23 
A 0.18 9.5 -0.23 107 0.0 0.25 0.82 9.04 2.89 
S 0.19 9.2 -0.06 108 0.3 0.05 -0.39 -0.73 -1.12 
0 0.16 9.4 0.18 103 0.0 -0.10 -1.07 -0.53 425 
N -0.28 9.4 0.29 111 0.1 0.23 0.44 0.63 1.78 
D 0.36 9.4 0.29 117 0.1 -0.05 0.09 1.12 -0.17 

199€ J 0.32 9.6 0.46 102 0.0 0.50 0.73 -0.51 0.34 
F 0.32 9.6 0.40 112 0.0 0.06 -0.02 0.71 109 
M -0.06 9.3 0.57 122 0.4 -0.25 -0.47 -0.76 -3.97 
A 0.29 9.4 0.57 108 0.3 0.42 -0,71 1.38 0.86 
M -0.09 9.4 0.57 131 0.3 0.12 -0.14 2.29 -115 

-0.41 10.0 0.45 135 -0.1 0.09 0.37 -1.16 2.45 
0.14 9.8 0.45 127 -0.1 0.51 0.59 2.86 286 

A 0.60 9.4 0.50 128 0.3 0.14 -0.48 1.40 -1.26 
S -0.34 9.9 0.50 131 0.1 0.10 -0.12 1.71 4.63 
(I 0.31 10.0 0.61 118 0.3 
N 005 10.0 

Overv iew* 

The third-quarter National Accounts revealed an 
economy still split between robust exports which fuelled 
corporate profits and spending on the one hand, but 
lagging consumer and government demand on the 
other. However, the quarter ended on a weak note, as 
exports to the US slowed in September and domestic 
demand could not pick up the slack. Output in October 
will be sIgnificantly affected by labour disputes. 

Based on data available on December 6; all 
data references are in current dollars unless 
otherwise stated. 

Vue generale* 

Les Comptes nationaux du troisième trimestre révèlent 
une économie encore déchirée entre Ia robustesse des 
exportations qui ont alimenté les bénéfices et les dépenses 
des sociétés, d'une part, et Ia lethargie de Ia demande des 
consommateurs et des pouvoirs publics, d'autre part. 
Cependant, Ia fin du trimestre a ete marquee par de piètres 
résultats, Ia demande intérieure n'ayant pas su combler 
l'espace évacué par le ralentissement des exportations vers 
les Etats-Unis en septembre. La production en octobre sera 
sensiblement freinée par les conflits de travail. 

* BasOe sur les données disponibles le 6 décembre; 
toutes les données sont en dollars courants, sauf 
indication contraire. 
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Current economic conditions 
	

Conditions économiques actuelles 

Firms saw corporate prof its jump 11% in the third 
quarter, their first significant increase since early 1995. 
The recovery in profits reflects moderate price hikes 
coupled with a continued fall in unit labour costs. Final 
sales did not increase as GDP excluding inventories 
was flat in the quarter. Higher profits and a sharp upturn 
in funds raised on soaring stock and bond markets let 
firms replenish their coffers enough to resume 
increased investment. Spending on plant and 
equipment rebounded by 5% after a 2% retreat in the 
second quarter. Machinery, notably computers, led the 
way, as non-residential construction remained largely 
dormant. Firms also substantially slowed the rate at 
which they cut inventories, although retailers remained 
particularly reluctant to re-stock shelves before the 
Christmas season. 

The wariness of retailers appears well-justified; 
consumer spending was weak again in the third quarter, 
finishing with back-to-back declines in retail sales 
volume in August and September. Similarly, a small 
recovery for housing in the summer was followed by 
lower house building in September and October. 

The reluctance of households to spend, despite 
the lowest interest rates in a generation, is explainable 
by the performance of incomes. Despite the stimulus 
of soaring farm incomes (currently running at nearly 
triple last year's level, adding nearly a full percentage 
point to disposable incomes) and tax cuts in Ontario, 
disposable incomes barely kept ahead of inflation (0.2% 
in the quarter and 0.5% in the past year). Labour 
income — which accounts for 64% of personal income 
- was checked by both a small dip in hours worked in 
the quarter and continued wage restraint.The squeeze 
on incomes was especially severe in the government 
sector, where they fell 0.9%, their sixth consecutive 
drop. Conversely, business firms continued to pay out 
about 1% more per quarter, matching the average 
increase over the past year. Employment data augur 
little improvement in incomes in October and 
November. 

One measure of the pressure on household 
incomes is the low personal savings rate needed to 
support even the current meagre increases in 
spending. Savings stood at 5.1% in the third quarter, 
half of what it had been just three years ago. The rate 
of savings is unusually low for Canadians, who had 
traditionally saved at least 10% of their incomes 
between 1973 and 1993 (and up to nearly 20% during 
the worst of the recession in 1982). On an historical 
note, the third quarter marks the first time in 25 years 
that Canada's savings rate was below the United States 
(5.1% versus 5.3%). 
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Les soclétés ont vu leurs bénéfices faire un bond de 11 % 
au troisième trimestre, soit leur premiere augmentation 
d'importance depuis le debut de 1995. La reprise des 
bénéf ices ref lète des hausses modérées de prix, conjuguees 
a une baisse continue des cocits unitaires de main-d'oeuvre. 
Les ventes finales n'ont pas augmenté alors que Ia courbe du 
PIB, sans les stocks, demeurait plate tout au long du trimestre. 
La hausse des profrts et un regain marqué des fonds mobilisés 
sur les marches explosifs des actions et des obligations ont 
permis aux entreprises de regarnir leurs coifres sutfisamment 
pour se remettre a investir davantage. Les dépenses en 
materiel et équipement ont rebondi de 5 % après un repli de 
2 % au deuxième trimestre. Les machines, et surtout les 
ordinateurs, ont ouvert Ia voie, alors que Ia construction non 
résidentielle demeurait essentiellement sterile. Les entreprises 
ont aussi diminué considérablement le taux de reduction de 
leurs stocks, mais les détaillants sont demeurés 
particulièrement hésitants a regarnir leurs etagères avant Ia 
saison des Fetes. 

La prudence des détaillants semble bien justifiée; les 
dépenses de consommation ont été faibles encore une fois 
au troisième trimestre, qui s'est terminé avec des reculs 
consécutifs du volume des ventes au detail en aoCit et en 
septembre. De méme, une reprise timide de Ia construction 
résidentielle au cours de l'été a fait place a des diminutions en 
septembre et en octobre. 

Les ménages hésitent a dépenser, même si les taux 
d'intérèt n'ont jamais été aussi bas depuis une génération, et 
c'est a cause de Ia performance des revenus. Bien 
qu'aiguillonnes par Ia flambée des revenus agricoles (qui sont 
actuellement près du triple du niveau de l'an dernier, ce qui 
ajoute près d'un point complet aux revenus disponibles) et 
des reductions d'impôt en Ontario, les revenus disponibles 
ont eu du mal a conserver leur avance sur l'inflation (0,2 % au 
cours du trimestre et 05 % dans l'année écoulée). Le revenu 
du travail -- qui constitue 64 % du revenu personnel -- a été 
victime dune légére diminution du nombre d'heures travaillées 
au cours du trimestre et du maintien des restrictions salariales. 
Létau s'est resserré particulièrement fort sur les revenus dans 
le secteur public, oü ils se sont replies de 0,9 % pour une 
sixième diminution trimestrielle consecutive. Inversement, les 
entreprises commerciales ont continue de débourser environ 
1 % de plus par trimestre, ce qui correspond a l'augmentation 
moyenne au cours de Ia dernière année. Les données sur 
l'emploi annoncent peu d'amélioration des revenus en octobre 
et novembre. 

Une mesure des pressions auxquelles sont soumis les 
revenus des ménages est le faible taux d'epargne personnelle 
nécessaire pour alimenter les présentes maigres 
augmentations des dépenses. Le taux d'epargne s'établissait 
a 5,1 % au troisième trimestre, soit Ia moitié de ce qu'il avait 
été il y a trois ans a peine. Le taux d'épargne est 
exceptionnellement bas pour les Canadiens, qui avaient 
traditionnellement épargné au moms 10% do leurs revenus 
entre 1973 et 1993 (et jusqu'à près de 20 % pendant le creux 
de Ia recession de 1982). Historiquement parlant, c'est Ia 
premiere fois en 25 ans que le taux d'épargne du Canada est 
inférieur a celui des Etats-Unis au cours du troisième trimestre 
(5,1 % contre 5,3 %). 
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Restraint in domestic spending did contribute to 
further improvements in the so-called'twin deficits'.The 
deficit for all governments combined tumbled again, to 
under $15 billion, half the total a year-earlier. The 
improvement originated largely in the federal sector, 
where spending was trimmed another 2%. The small 
surplus posted by the provinces in the second quarter 
swung to a deficit in the third, as revenues partly dipped 
because of tax cuts in Ontario. Meanwhile, Canada's 
current account remained in surplus for the second 
quarter in a row, as record surpluses in merchandise 
trade offset our traditional deficits elsewhere. 

Labour Markets- Job mix unfavorable for 
incomes 

While overall employment and unemployment were 
unchanged in November, the mix of jobs moved slightly 
towards sectors which traditionally pay less. In 
particular, the number of full-time positions fell as did 
employment in industries such as construction. Instead, 
jobs grew in services and part-time positions. Following 
a drop in paid workers in the previous month, the one 
boost to incomes will come from fewer work stoppages 
in November. 

Despite steady cuts to interest rates, none of the 
goods-producing industries posted higher employment 
in November. A second drop in three months in 
construction was particularly disappointing .The effects 
of a slowdown in US demand for our exports appeared 
to be taking a toll on manufacturing, where employment 
remained at October's level after a decline, and in a 
second straight drop in transportation. Overall, services 
were buoyed by an upturn in public administration and 

Le resserrement des dépenses intérieures a contribué a 
de nouvelles ameliorations des deficits dits "jumelés'. Le 
deficit de l'ensemble des administrations est tombé encore 
une fois en deçà de 15 milliards de dollars, soit Ia moitié du 
total d'il y a un an. L'amélioration est essentiellement le fait du 
secteur fédéral, qul a amputé ses dépenses d'encore 2 %. 
Le leger excédent affiché par les provinces au deuxième 
trimestre s'est transformé en deficit au troisième, les recettes 
ayant fléchi en partie sous l'effet des reductions d'impot en 
Ontario. Entre-temps, le compte courant du Canada est 
demeuré excédentaire pour un deuxième trimestre d'affilée, 
des excédents records du commerce des marchandises ayant 
epongé nos deficits traditionnels ailleurs. 

Marches du travail - Composition des emplois 
défavorable aux revenus 

Alors que l'emploi et Ie chômage sont demeurés 
inchanges en novembre au niveau d'ensemble, Ia composition 
des emplois a Iégèrement évolué en faveur des secteurs 
traditionnellement moms bien rémunérés. En particulier, le 
nombre de postes a plein temps a chute, tout comme l'emploi 
dans les industries telles Ia construction. L'emploi a plutôt 
augmenté dans les services et les postes a temps partiel. 
Après une baisse du nombre de travailleurs rémunérés le mois 
précédent, Ie saul facteurd'accroissement des revenus viendra 
de Ia diminution du nombre d'arrêts de travail en novembre. 

Malgré des diminutions constantes des taux d'intérêt, 
I'emploi n'a progressé dans aucune des industries de biens 
en novembre. Un deuxième recul en trois mois dans Ia 
construction a été particutièrement décevant. Le ralentis-
sement de Ia demande américaine pour nos exportations 
semble faire ses ravages dans les industries manufacturières, 
oü l'emploi est demeuré au niveau plus bas d'octobre, sans 
compter une deuxième baisse consecutive dans les 
transports. Au total, les services ont ete soutenus par un 
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an upswing in trade. Employment in finance remained 
flat, despite the bull market for stocks. 

Regionally, Alberta and British Columbia recorded 
the only increases in jobs for the second month in a 
row, and shaved unemployment in these two provinces. 
Demand for energy from Alberta was boosted by 
unusually cold weather in western North America. 
Elsewhere, small job losses in central Canada raised 
their unemployment rates fractionally. 

Composite Index - Growth picks up slightly 

The growth of the leading indicator picked up 
slightly from 0.5% to 0.6% in October, equal to its 
average monthly increase posted so far this year. Gains 
remain largely confined to financial markets and 
manufacturing. Household demand trailed behind the 
other components of spending, reflecting continued 
weakness in incomes and confidence. 

Manufacturing remained one of the principal 
sectors of growth, as exports remained vigorous. New 
orders for durable goods posted their fastest gain in 
over a year.The ratio of shipments to stocks of finished 
goods posted a fourth straight increase, while the 
average workweek snapped out of two months of 
decreases. 

A slowdown in the growth of the US leading index 
suggests that the third quarter moderation in GDP may 
continue. Buoyant household incomes and confidence 
should support growth, but any increase in sales is 
likely to be met in the short-term from inventories, which 
accounted for virtually all of the growth in GDP in the 
third quarter. 

In Canada, household demand slumped anew, 
failing to sustain the advances made earlier this year. 
Durable goods sales turned down, while services 
employment was dragged down by a slump in the 
personal sector. Housing starts fell in October, checking 
the overall growth of the housing index as existing home 
sales rose. 

The financial markets posted broad and large 
advances, among the best ever recorded. The stock 
market accelerated and rose 1.6% to a new record 
high in October, while interest rates tumbled across 
the spectrum. 

Output - Natural resources buttress demand 

The volume of GDP edged up just 0.1% in 
September, the fourth such increase in the last five 
months (July was the exception with a 0.5% increase). 
Whatever growth there was in the economy originated 
in export-related industries and a rare increase in 
government spending. However, both these sectors 

Conditions économiques actuelles 

redressement dans le secteur public et une reprise du 
commerce. Lemploi dans les finances est demeuré inchange 
malgré le marché haussier des actions. 

Au niveau des regions, l'Alberta et Ia Colombie-Britannique 
ont réalisé les seules augmentations de l'emploi pour le 
deuxième mois de suite, et le chOmage y est en baisse. La 
demande d'energie de l'Alberta a été stimulée par un temps 
exceptionnellement froid dans l'ouest de l'Amérique du Nord. 
Ailleurs, les faibles pertes d'emplois dans le Canada central 
ont provoque une legere progression des taux de chômage. 

Indice composite - La croissance se relève 
legèrement 

La progression de l'indicateur avancé se raffermit 
légèrement pour passer de 0,5% a 0,6% en octobre, un taux 
semblable a Ia moyenne mensuelle enregistrée jusqu'a 
maintenant cette année. Elle continue d'être limitée aux 
marches financiers eta Ia fabrication. La consommation reste 
a la tralne des autres composantes de Ia demande face a Ia 
faiblesse des revenus et Ia baisse de Ia confiance. 

La fabrication demeure une des principales sources de 
croissance, laquelle traduit une demande vigoureuse a 
l'exportation. La tendance des nouvelles commandes de biens 
durables se raffermit pour afficher sa progression Ia plus 
importante en plus d'un an. Le ratio des livraisons aux stocks 
de produits finis enregistre une quatrième hausse d'affilée. 
La durée hebdomadaire moyenne du travail met fin a deux 
mois de baisse. 

Le taux Iégèrement ralenti de progression de l'indice 
avancé des Etats-Unis suggère que Ia moderation du PIB au 
troisième trimestre pourrait se poursuivre. La vigueur des 
revenus et de Ia confiance devrait entraIner Ia croissance, 
bien qu'iI soit probable que toute hausse des ventes soit 
comblée a court terme par les stocks, lesquels expliquaient 
presque toute Ia croissance du PIB au troisième trimestre. 

Au Canada, Ia demande des ménages retombe de 
nouveau, n'arrivant pas a consolider les gains réalisés plus 
tot cette an née. Les ventes de biens durables sont devenues 
a valeur negative. Le relâchement des services personnels 
annule toute croissance de Ia tendance de l'emploi dans les 
services commerciaux. Les mises en chantier ont chute en 
octobre, freinant Ia croissance de l'indice du logement qui reste 
confinée a Ia revente de maisons existantes. 

Les marches financiers se sont redresses de facon 
sensible et génerale, une des meilleures performances jamais 
enregistrées. Lindice boursier s'accélère a 1,6% pour 
fracasser un nouveau record en octobre alors que les taux 
d'intérêt baissent de facon génerale. 

Production - Les ressources naturelles épaulent Ia 
demande 

Le volume du P16 a avancé d'un maigre 0,1 % en 
septembre, pour Ia quatrième augmentation de ce genre au 
cours des cinq derniers mois (juillet a été I'exception, avec 
une avarice de 0,5 %). Tous les facteurs de croissance de 
l'économie venaient des industries d'exportation, et d'une rare 
augmentation des dépenses publiques. Cependant, ces deux 
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will be hard-hit in October by strikes in the auto industry 
and Toronto's Day of Protest. Elsewhere, the recent 
recovery in construction activity came to an end, and 
consumer spending remained sluggish. 

Increased export demand was reflected most in 
production of natural resources. Forestry products led 
the way, as both wood and pulp and paper posted their 
fourth straight increases. In fact, pulp and paper are 
each now within 5% of last year's peak levels of output 
(partly reflecting the recent recovery, but also because 
output cutbacks were not as severe as in past cycles), 
despite the sharp slide in prices in the past year. 
Agriculture also fared well, and the arrival of the new 
wheat crop in the distribution system triggered sharp 
gains in related industries such as grain storage and 
water transportation. Metals remained an exception to 
the strength in natural resources, as weak prices led 
to more cutbacks in both extraction and refining. 

Overall, manufacturing activity was sluggish, 
regaining only a fraction of the previous month's decline. 
Unlike in past negotiations, output did not surge. Instead 
of stockpiling vehicles before an impending strike, 
assemblies actually dipped in September. Both 
consumer and capital goods industries remained 
cautious about raising output in an environment of weak 
demand. 

Construction posted a decline, ending a three-
month run of increased activity. The biggest reversal 
was in house building, which contracted for the first 
time this year. Even larger decreases are augured by 
a sharp drop in housing starts for October. Meanwhile, 
non-residential building continued in its tail-spin, posting 
its fifth straight decrease. 

Services grew at a microscopic rate for the fifth 
month in a row, as this sector has been most affected 
by the inertia in domestic spending.While export-driven 
services such as transportation and wholesale trade 
again fared well, finance and real estate, retail trade, 
and personal services again showed little change. 
Business services snapped out of a two- month slump, 
led by computer services. The heightened appetite for 
new technology was also evident in rapid growth for 
telecommunications, notably cellular phones. 

Household Demand - Consumers reluctant 
to spend or borrow more 

Household spending remained choppy, even for 
big-ticket items normally bought on increasingly cheap 
credit, while weak incomes hamstrung outlays for non- 
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secteurs seront durement touches en octobre par les grèves 
de I'industrie de 'automobile et Ia Journée de protestation de 
Toronto. Ailleurs, Ia récerite reprise de l'activité de construction 
a pris fin, et les depenses de consommation ont continue de 
stagner. 

Laugmentation de Ia demande d'exportation s'est ref létée 
surtout dans Ia production des ressources naturelles. Les 
produits forestiers ont ouvert Ia voie, le bois et les pates et 
papiers affichant chacun leur quatrième augmentation d'affilée. 
De fait, les pates et papiers en sont désormais, dans les deux 
cas, a moms de 5 % du sommet de production de l'an dernier 
(ref let partiel de Ia reprise récente, mais aussi parce que les 
reductions de production n'ont pas ete aussi prononcées que 
dans les cycles passes), malgré Ia vive glissade des prix dans 
I'année écoulée. Lagriculture a egalement bien tire son épingle 
du jeu, et l'arrivée de Ia nouvelle récolte de blé dans le réseau 
de distribution a provoqué des gains importants dans les 
industries connexes comme l'entreposage des céréales et le 
transport par eau. Les métaux font toujours exception a Ia 
vigueur qui est de règle dans les ressources naturelles, Ia 
faiblesse de leurs prix ayant entralné d'autres reductions, dans 
l'extraction comme dans le raffinage. 

Au niveau d'ensemble, I'activité manufacturière a stagne, 
ne reprenant qu'une fraction du repli du mois precedent. Au 
contraire de ce qui s'est pioduit lors des négociations passées, 
Ia production n'a pas explosé. Limminence des grèves n'a 
pas provoqué d'accumulation de stocks de véhicules, mais il 
y a au contraire eu une diminution du nombre de véhicules 
sortis des lignes de montage en septembre. Les industries 
de biens de consommation et de production hésitent toujours 
a accroItre leur production dans un environnement de faible 
demande. 

La construction s'est repliée, mettant fin a trois mois de 
croissance d'activité. Le plus fort repli a éte dans Ia 
construction d'habitations, victime d'une premiere contraction 
cette année. Une baisse marquee du nombre de mises en 
chantier d'habitations pour octobre annonce des diminutions 
encore plus considérables. Entre-temps, Ia construction non 
résidentielle, toujours en chute libre, a accuse sa cinquième 
baisse d'affilée. 

Les services ont crU a un rythme microscopique pour le 
ciriquième mois de suite, ce secteur ayant été Ie plus touché 
par I'inertie des dépenses intérieures. Bien que les services 
tributaires des exportations, comme les transports et le 
commerce de gros, se soient de nouveau bien tires d'af'faire, 
Ies finances et les affaires immobilières, le commerce de detail 
et Ies services personnels ont encore une fois peu bougé. 
Les services aux entreprises ont échappé a une léthargie de 
deux mois, grace surtout aux services informatiques. L'appétit 
avivé pour Ia technologie nouvelle était egalement manifeste 
dans Ia rapide croissance des télécommunications, et 
notamment des téléphones cellulaires. 

Demande des ménages - Les consommateurs 
hésitent a dépenser ou a emprunter davantage 

Les dépenses des ménages sont demeurées incertaines, 
même pour les gros articles qui s'achètent normalement au 
moyen d'un credit de moms en moms coOteux, pendant que 
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The housing market began the fourth quarter on a 
weak note, after only small gains in the third. Most 
importantly for the construction industry, housing starts 
plunged 10% to an annual rate of 118,100 units, their 
lowest level in six months. Both the single and multiple 
components were affected: for single-family dwellings, 
the 8% drop was the largest since interest rates jumped 
early in 1995. The reluctance of builders to break 
ground on new projects is understandable, as new 
home sales dipped in the month, despite steady cuts 
in mortgage rates, and new home prices showed no 
improvement over the last three months. October's 
cutback in new construction did help to reduce the 
backlog of unsold new homes for the first time in five 
months. Another ray of hope for the industry emerged 
as existing home sales snapped out of their summer-
long see-saw pattern in October. The improvement in 
demand was evident in all regions, although prices 
remained weak in many areas. 

a faiblesse des revenus a entravé les dépenses en produits 
non durables. Ainsi, les secteurs de l'automobile et de 
'habitation allaient a contre-courant l'un de l'autre, une 
accélération des ventes d'automobiles a l'automne ayant 
accompagné un recul décevant de Ia construction d'habitations 
neuves. Ailleurs, les ventes au detail ont subi un deuxième 
revers d'affilée, après une breve reprise des dépenses de 
consommation au debut de l'été. Les consommateurs ont 
été pris dans l'étau de Ia baisse des revenus et de l'emploi et 
du rebondissement des prix d'articles essentiels comme 
l'energie et les vètements. 

Le volume des ventes au detail a fléchi de 0,1 % en 
septembre, après un repli de 0,5 % en aoCit. Les ventes ont 
perdu tout le terrain gagné pour un bref moment au cours de 
l'été, retombant au même niveau qu'en avril. La baisse Ia 
plus considerable a encore une fois été dans Ia consommation 
de biens non durables, et en particulier l'essence, victime d'une 
flambée des prix. Les biens semi-durables sont restés dans 
leur léthargie amorcée deux mois plus tot, ralentis par une 
baisse marquee de Ia demande de vêtements, vu que les 
consommateurs ont résisté a une autre nouvelle hausse des 
prix. 

Ailleurs, les dépenses en biens durables ont progresse 
de 0,6 %, soit leur meilleure performance en quatre mois 
consécutifs do lente croissance. Les ventes de meubles et 
d'articles ménagers ont ouvert Ia voie, affichant los meilleurs 
résultats trimestriels de toutes los composantes des ventes 
au detail. Une baisse des prix et un raffermissement des 
ventes de maisons ont contribué a stimuler l'intérêt des 
consommateurs. Les ventes de voitures neuves ont aussi 
augmenté, mais une part de cette vigueur a été aux dépens 
du marché des voitures d'occasion. La demande d'auto-
mobiles a connu une vive accélération en octobre, ce qui porte 
a croire que Ia grève desTCA a été sans consequences sur 
Ia disponibilité des nouveaux modèles chez les 
concessionnaires. 

Le marché de l'habitation a amorcé le quatrieme trimestre 
sur une note de faiblesse, après n'avoir réalisé que de faibles 
gains au troisième. Fait très important pour l'industrie de la 
construction, les mises en chantier d'habitations ont chute do 
10 %, ce qui les a ramenées a un taux annuel de 118 100 
logements, leur plus bas niveau en six mois. Les composantes 
des maisons individuelles et des logements multiples ont 
toutes deux été touchées : pour les logements unifamiliaux, 
Ia baisse de 8 % a été Ia plus forte depuis le bond des taux 
d'intérêt du debut de 1995. L'hésitation des constructeurs a 
ouvrir de nouveaux chantiers est comprehensible, car los 
ventes de maisons neuves ont fléchi au cours du mois, malgré 
les baisses constantes des taux hypothécaires, et los prix 
des maisons neuves ne se sont pas améliorés depuis trois 
mois. La reduction de la construction neuve en octobre a 
aide a diminuer l'arriéré de maisons neuves invendues pour 
Ia premiere fois en cinq mois. Ily a eu un autre rayon d'espoir 
pour l'industrie lorsque les ventes de maisons existantes ont 
échappé en octobre a l'évolution en dents de scie qui les a 
caractérisées tout au long de l'été. Lamélioration do Ia 
demande s'est vue dans toutes les regions, mais los prix sont 
demeurés faibles dans bien des secteurs. 

durable items. For example, the auto and housing 
sectors were at cross-currents, with an acceleration in 
autumn auto sales accompanying a disappointing 
setback in new home building. Elsewhere, retail sales 
suffered a second straight reversal, after a brief rally in 
consumer outlays early in the summer. Consumers 
were squeezed between falling incomes and jobs and 
a rebound in prices for essential items such as energy 
and clothing. 

Retail sales edged down 0.1% in volume in 
September, following a 0.5% retreat in August. Sales 
have lost all the ground gained briefly early in the 
summer, returning to the same level as in April. The 
largest decline was once again in consumption of non-
durable goods, notably gasoline as prices shot up. 
Semi-durable goods slumped for the third month in a 
row, dragged down by sharply lower clothing demand 
as consumers resisted yet another price hike. 

Elsewhere, spending on durable goods rose 0.6%, 
the largest of four straight months of slow growth. 
Furniture and appliances sales led the way, capping 
the best quarterly performance of any of the 
components of retail sales. Lower prices and a firming 
of house sales helped to stimulate consumer interest. 
New car sales were also up, although some of this 
strength was at the expense of the used car market. 
Auto demand accelerated sharply in October, 
suggesting that the CAW strike did not affect the 
availability of new models on dealer lots. 
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New Construction - Share of Real GOP 
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Selon les projections de Ia SCHL, le nombre de mises en 
chantier d'habitations avancera de seulement 9 % ('an 
prochain, pour atteindre 134 600 logements. Comme Ia 
construction neuve ne représente que 2 % des depenses 
totales dans l'économie, cetle augmentation aurait un effet 
négligeable sur le PIB. La construction résidentielle a toujours 
été distancée par le reste de l'économie dans les années 90, 
avec une reduction de moitié de sa part des près de 4 % 
quand elle avait culminé au sommet du boom de l'habitation 
de Ia fin des années 80 (te record de tous les temps de 5,6 % 
date de l'explosion démographique des années 50). 

Commerce des marchandises - Ralentissement 
des exportations vers les Etats-Unis 

Laugmentation de Ia demande de machines et de materiel 
darts tes entreprises des deux côtés de (a frontière a contribué 
a stimuler les exportations et les importations en septembre, 
les flux de commerce du troisième trimestre ayant réalisé leuts 
meilleurs gains de I'année. La demande d'importation a ete 
etayee par une baisse des prix, en partie sous l'effet de 
('appreciation du dollar canadien. Cependant, les exportations 
d'ensemble vers les Etats-Unis ont ralenti encore une fois en 
septembre, l'affaib(issement de Ia demande dans des secteurs 
des comme l'automobile ayant pris un tribut de plus en plus 
lourd. 

Les exportations ont augmenté de 1,7 % en septembre, 
troisième mois d'affilée de robuste croissance. Les 
exportations ont poursuivi Ia tendance a l'accélération qui en 
a propulsé Ia croissance jusqu'ici cette année de 0,7 % au 
premier trimestre a 2,2 % au deuxième pyis a 4,4 % au 
troisième. Cependant, les livraisons vers les Etats-Unis n'ont 
pas cessé de ralentir depuis trois mois, réalisant une 
croissance de moms de 1 % en septembre, sous l'effet de 
plus en plus manifeste de ralentissements dans les secteurs 
de l'automobile et de 'habitation au sud de Ia frontière. Les 
exportations d'automobiles ont chute en septembre, 

CMHC projects that housing starts will edge up 
just 9% next year to 134,600 units. With new 
construction dwindling to just 2% of total spending in 
the economy, such an increase would have a negligible 
effect on GDP. House construction has consistently 
lagged behind the rest of the economy in the 1990s,   
cutting its share in half from a peak of nearly 4% at the 
height of the housing boom in the late 1980s   (the all-
time high of 5.6% was set during the population 
explosion in the 1 950s). 

Merchandise Trade - Exports to the US slow 

Increased business demand for machinery and 
equipment on both sides of the border helped to boost 
both exports and imports in September, as trade flows 
in the third quarter posted their fastest gains of the 
year. Import demand was aided by a drop in prices, 
partly due to the appreciation of Canadian dollar. 
However, overall exports to the United States slowed 
further in September, as weakening demand in key 
sectors such as autos took an increasing toll. 

Exports were up 1.7% in September, the third 
straight month of solid growth. Exports continued the 
accelerating trend that has raised growth so far this 
year from 0.7% in the first quarter to 2.2% in the second 
and to 4.4% in the third. However, shipments to the US 
have slowed steadily over the last three months, 
growing by less than 1% in September, as the effects 
of a slowdown in the auto and housing sectors south 
of the border became increasingly evident. Auto exports 
fell in September, a rare event in the month preceding 
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événement rare dans le mois précédant un conflit de travail, 
ce qui limitera sérieusement les livraisons. Les exportations 
de bois de construction sont rendues au pas detortue, de 
pair avec les mises en chantier d'habitations aux Etats-Unis. 
La vigueur soutenue de l'investissement des entreprises aux 
Etats-Unis, malgré le ralentissement d'ensemble au troisième 
trimestre, s'est ref létée dans un solide gain de nos exportations 
de machines et de materiel. 

Bien que Ia demande de biens manufactures alt été tantôt 
bonne tantOt mauvaise, les produits de ressources naturelles 
ont connu une reprise, alimentée par un gain de 6 % des 
exportations outre-mer. Le blé a ouvert Ia voie, avec une 
augmentation de près de 40 % a Ia faveur de I'arrivée en force 
de Ia nouvelle récolte dans le réseau de distribution. Les prix 
élevés ont aussi contribué a gonfler les exportations d'énergie, 
tandis qu'une vigoureuse demande de cuivre a soutenu le 
secteur des biens industriels. Seuls les pates et papiers se 
sont effondrés, après plusieurs mois de reprise hésitante 
depuis les énormes baisses du debut de l'année. 

Entramnées par un niveau sans précédent de demande 
de machines et de materiel de Ia part des entreprises, les 
importations ont connu un rebondissement de près de 5 % 
qui leur a permis d'effacer largement leur repli du mois d'aoOt. 
Les importations de machines et de materiel ont explosé de 
6 % pour surpasser le précédent record établi en février, 
couronnant Ia premiere augmentation trimestrielle de l'année, 
après des reculs consécutifs dans Ia premiere moitié. Bien 
que l'accroissement des dépenses des entreprises alt été 
evident dans tous les secteurs, Ia demande de materiel de 
communications et d'informatique a été particulièrement 
robuste. 

Ailleurs, les importations d'automobiles se sont emballées 
avant les grèves d'octobre, alors que les autres biens de 
consommation ont rebondi après avoir dégringole en aoQt. 
Laugmentation des prix du pétrole a entraIné une hausse de 
Ia facture des importations d'énergie, pendant que le 
ralentissement de la production entravait Ia croissance des 
biens industriels. 

Prix - Les services ralentissent l'IPC 
Linflation des prix a Ia consommation est demeurée 

bénigne en octobre, Ia chute des prix des services faisant 
largement contrepoids a l'augmentation du coüt des biens. 
Linflation annuelle des prix des biens est désormais le double 
du taux pour les services (2,4 % contre 1,2 %). Pas plus loin 
qu'en mai dernier, 'inflation dans ces deux secteurs était egale 
(a 1,6 %). Le gros de l'écart recent ref tête les pressions qui 
ont un effet d'entraInement sur les coüts des aliments et de 
l'énergie et celles qui ont un effet de ralentissement sur les 
taux hypothecaires et les prix des maisons neuves. La dernière 
année oü l'inflation des biens a dépassé celle des services a 
été 1984. Ailleurs, Ia chute des prix des produits de base et 
I'augmentation du dollar canadien ont comprimé Ia plupart 
des prix des produits industriels et des matières brutes, ce 
qui devrait bientôt entralner un relâchement de Ia pression 
qui s'exerce sur les coüts des aliments et de l'energie pour 
les consommateurs. 

a labour dispute, which will severely curtail shipments. 
Lumber exports slowed to a crawl, in tandem with US 
housing starts. The continuing strength of business 
investment in the US, despite the overall slowdown in 
the third quarter, was reflected in a sharp gain in our 
exports of machinery and equipment. 

While demand for manufactured goods was mixed, 
natural resource products picked up steam, fuelled by 
a 6% gain in exports overseas. Wheat led the way, up 
nearly 40%, as the new crop started to enter the 
distribution system in force. High prices also helped to 
inflate energy exports, while strong demand for copper 
helped to buttress the industrial goods sector. Only pulp 
and paper faltered, after several months of hesitant 
recovery from huge drops earlier in the year. 

Spurred by a record-setting level of business 
demand for machinery and equipment, imports 
rebounded by almost 5% to more than recoup their 
August setback. Machinery and equipment imports 
surged 6% to surpass the previous record set in 
February, capping the first quarterly increase of the 
year, after back-to-back declines in the first half. While 
higher business spending was evident in all areas, 
demand for communications and computer equipment 
was particularly strong. 

Elsewhere, automotive imports rewed up before 
strikes in October, while other consumer goods 
rebounded from a sharp drop in August. Higher oil 
prices raised the bill for energy imports, while slowing 
production checked growth for industrial goods. 

Prices - Services dampen CPI 
Consumer inflation remained benign in October, 

as falling services prices largely offset the increased 
cost of goods. Annual inflation for goods prices is now 
running at twice the rate for services (2.4% versus 
1.2%). As recently as May, inflation in these two sectors 
was equal (at 1.6%). Most of the recent divergence 
reflects the upward pressure on food and energy costs 
and the downward pressure on mortgage and new 
housing prices.The last year in which inflation in goods 
exceeded services was 1984. Elsewhere, falling 
commodity prices and a rising Canadian dollar put the 
squeeze on most industrial and raw materials prices, 
which should soon ease the pressure of food and 
energy costs for consumers. 
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L'indice non désaisonnalisé des prix a Ia consommation 
a augmenté de 0,2 % en octobre, portant le taux d'augmen-
tation d'une année a l'autre a 1,8 %, soit sa croissance Ia plus 
rapide jusqu'ici cette année. Cependant, Ia totalité de Ia reprise 
des prix vient de Ia composante volatile des aliments et de 
rénergie, oü les prix ont éte propulsés de 1,1 %. Ces hausses 
reflétaient des augmentations saisonnières superieures a Ia 
normale pour les fruits et les legumes, un prélévement ponctuel 
sur les factures de gaz naturel en Ontario, et I'augmentation 
du coQt du pétrole sur les marches mondiaux. 

Le reste de t'IPC est demeuré inchange en octobre. Les 
prix des biens durables ont chute sous l'etfet des diminutions 
continues pour les produits électroniques (comme les 
ordinateurs et le materiel audio et video) et des rabais 
géneralises sur les appareils ménagers. La chute des taux 
d'iritérét hypothécaire a empeché Ia progression des coüts 
de l'habitation, tandis que Ies prix du papier pour les 
consommateurs sont revenus a leur niveau de l'an dernier. 
Pour le deuxième mois d'affilée, les vêtements ont eté Ia seule 
grande composante a afticher une hausse importante au cours 
du mois, malgré une chute des ventes. 

La plupart des prix des matières brutes ont continue de 
s'effriter en octobre, sur Ia Iancée d'une tendance amorcee 
en mai. Sans le pétrole. I'indice a fléchi de 0,5 % au cours du 
mois, et se trouve désormais a 3,3 % en deçà de son niveau 
de mai. Le recul des prix des métaux et des céréales a ete le 
principal facteur du repli. Les prix des métaux ont 
généralement baissé depuisjuillet 1995 : Ia chute de ce mois-ci 
a été Ia plus prononcée pour le nickel et l'aluminium. La 
correction des prix du blé suit une immense accumulation 
depuis Un an, et les prix se sont stabilisés a des niveaux 
relativement élevés en novembre. 

Les prix du pétrole brut ont encore une fois résisté a Ia 
tendance a Ia baisse sur Ia plupart des marches mondiaux 
des produits. Les prix ont augmenté pour le quatrième mois 
de suite, et se situaient a prés de 50 % au-dessus des niveaux 
d'il y a un an. Cependant, ils ont modéré en novembre, en 
partie parce qu'un accord sanctionné par l'ONU a permis a 
I'Irak de reprendre ses exportations de pétrole. 

Les pnx des biens manufactures ont fléchi d'encore 0,5 % 
en octobre, pour un septième repli jusqu'ici cette année. 
Environ Ia moitié de Ia diminution est le fait de l'accroissement 
du taux de change du dollar canadien, d'oU abaissement de 
Ia valeur des exportations dont le prix est fixé en dollars 
américains, comme les automobiles, les produits forestiers et 
les produits métalliques. Par ailleurs, les prix ont taibli sur les 
marches des produits pour un certain nombre de ces biens, 
et en particulier le bois de construction, lorsque le nombre de 
mises en chantier d'habitations aux Etats-Unis a fléchi de 5 %. 
Les prix de Ia plupart des biens intérieurs ont peu vane, mises 
a part les fortes diminutions dans le cas des aIlments. 
L'essence a été le seul grand produit a afficher une 
augmentation importante au cours du mois. 

The seasonally unadjusted consumer price index 
rose by 0.2% in October, raising the year-over-year 
rate of increase to 1.8%, its fastest increase so far this 
year. However, all of the upturn in prices originated in 
the volatile food and energy component, where prices 
shot up by 1.1%.These increases reflected larger-than-
normal seasonal increases for fruit and vegetables, a 
one-time levy on natural gas bills in Ontario, and the 
rising cost of oil on world markets. 

The rest of the CPI was unchanged in October. 
Durable goods prices fell as a result of continued 
decreases for electronic goods (such as computers 
and audio and video equipment) and widespread 
discounting of appliances. Housing costs were held in 
line by falling mortgage interest, while paper prices for 
consumers have subsided to last year's levels. For the 
second month in a row, clothing was the only major 
component to post a significant hike in the month, 
despite falling sales. 

Most raw materials prices continued to drift lower 
in October, continuing a trend that began in May. 
Excluding oil, the index fell 0.5% in the month, and is 
now 3.3% below its May level. Lower metals and grain 
prices led the retreat. Metals prices have generally been 
falling since July 1995: this month's drop was most 
severe for nickel and aluminum. The correction for 
wheat prices follows a huge run-up in the past year, 
and prices levelled off at relatively high levels in 
November. 

Crude oil prices again bucked the declining trend 
on most world commodity markets. Prices rose for the 
fourth month in a row, and were running nearly 50% 
above the levels of a year-ago. However, prices cooled 
off in November, partly as a UN-sanctioned agreement 
allowed Iraq to resume oil exports. 

Prices for manufactured goods fell by another 0.5% 
in October, their seventh decline so far this year. About 
half of the decrease originated in the rising exchange 
rate of the Canadian dollar, which lowered the value of 
exports priced in US dollars, such as autos, forestry, 
and metal products. In addition, prices softened on 
commodity markets for a number of these goods, 
notably lumber when US housing starts fell 5%. Prices 
for most domestic goods were little changed, apart from 
large drops for food. Gasoline was the only major 
commodity to post a significant increase in the month. 
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Financial Markets - Stocks break more 
records 

Financial market conditions continued to improve 
in November, although only the stock market was able 
to match October's stellar performance. The TSE 
jumped another 7.5% in the month, shattering the 6,000 
barrier for the first time ever. Strength was evident 
across the board, with interest rate-sensitive issues 
rising about 10% for the second month in a row 

Interest rates returned to a 
more gradual rate of descent in 
November, after precipitous 
declines the month before. Short-
term rates fell a quarter of a 
percentage point, while long-term 
bonds eased slightly more. The 
Canadian dollar was little 
changed. 

The impact of the recent rally 
on financial markets became 
more evident in the flow of funds 
for October. All measures of the 
money supply strengthened, 
although by far the largest 
increase was for Ml, as the 
attraction of interest bearing 
accounts continued to dwindle as 
rates tumbled. The 2.2% gain in 
Ml, on top of sizeable increases 
in the previous two months, raised 
its year-over-year growth back into double digits. 

Meanwhile, corporations stepped up new issues 
of stocks and bonds as prices soared in October. Over 
$2 billion of net equity alone was snapped up, the largest 
monthly increase in over two years. Altogether, firms 
raised over $3.2 billion of funds in the month, which 
should help to fuel the recovery of business investment 
in the third quarter. 

Regional Economies- Primary sector spurs 
prairies, households in Quebec spend more 

Retail sales in British Columbia posted the largest 
of seven straight declines in September, while housing 
starts plunged 33% in October. Manufacturing 
shipments reflected the weakness in household 
demand, replacing exports in the first half of the year 
as the source of weakness. 

Conversely, retail sales on the prairies rose steadily 
in the third quarter, supported by higher labour and 
farm income. Farm income alone rose by $4.1 billion 
in the third quarter from a year earlier. Employment in 
the primary sector was up sharply, as a result of a 

Marches financiers - Encore d'autres records 
brisés pour les actions 

Les conditions des marches financiers ont continue de 
s'améliorer en novembre, mais seul le marché boursier a pu 
egaler les résultats éclatants d'octobre. LeTSE a fait un autre 
bond de 7,5 % au cours du mois, fracassant Ia barrière des 
6 000 pour Ia premiere fois dans l'histoire. La vigueur était 
évidente partout, les emissions sensibles aux taux d'intérêt 
augmentant denviron 10 % pour le deuxième mois de suite. 

Les taux d'intérêt sont 
revenus a un taux plus graduel 
de repli en novembre, après les 
baisses précipitées du mois 
précédent. Les taux a court 
ternie ont fléchi d'un quart de 
point, pendant que les obligations 
a long terme perdaient un peu 
plus. Le dollar canadien a peu 
bougé. 

Les incidences de Ia reprise 
récente sur les marches finan-
ciers se sont fait davantage sentir 
dans les flux de fonds pour 
octobre. Toutes les mesures de 
Ia masse monétaire se sont 
raffermies, mais Ia plus forte 
augmentation -- et de loin -- a été 
pour Ml, les comptes porteurs 
d'intérêt continuant de perdre de 
leur attrait, avec l'effritement des 

taux. Le gain de 2,2% de Ml, en sus des augmentations 
appréciables des deux mois précédents, a porte dans les deux 
chiffres Ia croissance d'une année a l'autre. 

Entre-temps, les sociétés ont intensifié les nouvelles 
emissions d'actions et d'obligations, a Ia faveur de Ia flambée 
des prix d'octobre. Plus de 2 milliards de dollars d'avoir propre 
net se sont transigés, soit Ia plus forte augmentation mensuelle 
en plus de deux ans. En tout, les entreprises ont mobilisé 
plus de 3,2 milliards de dollars de fonds au cours du mois, ce 
qui devrait contribuer a accélérer Ia reprise de I'investissement 
des entreprises au troisième trimestre. 

Economies régionales - Le secteur primaire en 
ébullition dans les Prairies, Ia demande des 
ménages en éveil au Québec 

La Colombie-Britannique enregistre la plus marquee de 
sept baisses consécutives des ventes au detail en septembre 
avant que les mises en chantier ne s'effondrent de 33% en 
octobre. Les Iivraisons manufacturières traduisent cet 
affaiblissement des dépenses des ménages, lequel prenait le 
relais d'une demande a l'exportation particulièrement 
lethargique pendant Ia premiere partie de l'année. 

A l'opposé, dans les Prairies, Ia croissance des ventes 
au detail se poursuit tout au long du troisième trimestre et 
egalise celle du revenu du travail alors que bondit le revenu 
agricole. Le revenu agricole augmente a Iui seul de 4,1 $ 
milliards de dollars au troisième trimestre par rapport a Ian 
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bumper harvest and spending on the oilpatch. 
Subsequently, non-residential building permits 
continued to rise in October. 

Consumer spending growth in Ontario remained 
confined to durable goods, with auto sales up 13% 
since May. Retail sales for the third quarter were weak, 
however, partly because the number of US visitors fell 
5%, the largest drop in five years. Shipments growth 
also remained narrowly-based in machinery, as it has 
most of the year, where export demand stayed robust. 
Shipments will be severely curtailed in October by 
strikes in the auto industry. 

Shipments growth in Quebec was more 
widespread, with gains among all the major groups. 
This growth reflected an upswing in household 
spending, succeeding growth in exports and 
investment. Retail sales growth in the third quarter 
(1.5%) was the best in the country. Meanwhile, existing 
house sales jumped 12% in September, to their highest 
level on record. 

International Economies 
Canada's third quarter GDP growth placed it in 

the middle of the pack among the G7 nations. The band 
of growth rates was tightly-spaced, however, ranging 
from a high of 0.9% in France and 0.8% in Britain and 
Germany to a low of 0.5% for the US and Italy. Japan 
was an exception with growth of just 0.1%. Consumer 
spending remained a drag on growth everywhere but 
in Britain, reflecting weak labour markets, while 
business investment was the main bulwark of growth 
throughout the G7. 

The pace of both output 
growth and demand in the United 
States economy continued to 
moderate. Although consumer 
confidence remained upbeat, 
spending has been restrained. 
Housing demand continued its 
downward spiral in October, 
despite low interest rates. The 
labour market remained buoyant, 
and inflation stayed in check. 

Consumer demand has 
been hesitant. Retail sales rose  

dernier. Lemploi dans le secteur primaire augmente fortement 
alors que les récoltes ont atteint des niveaux records et que 
l'activité de forage et Ia production de pétrole reprennent. Les 
permis non résidentiels ont continue d'augmenter en octobre. 

La croissance de Ia consommation reste limitée aux biens 
durables en Ontario oü les ventes de véhicules automobiles 
augmentent de 13% depuis mai. Les ventes au detail sont 
faibles dans 'ensemble au cours du trimestre, période pendant 
laquelle le nombre de voyageurs américains ayant traverse 
les frontières de Ia province diminue de 5%, Ia plus forte baisse 
en cinq ans. Comme depuis le debut de l'année, laugmentation 
des Iivraisons reste donc largement attribuable aux machines 
alors que I'Ontario continue d'être le principal bénéficlaire de 
Ia forte demande persistante d'exportations de biens 
d'investissement. Les livraisons seront restreintes en octobre 
par Ia gréve dans l'industrie automobile. 

La progression des livraisons est plus étendue au Québec 
et touche tous les principaux groupes d'utilisation économique. 
Au relèvement recent des exportations et de l'investissement 
succède une demande des ménages qul s'anime après Ia 
lenteur qul I'a caractérisée durant Ia plus grande partie de 
I'année écoulée. A 1,5%, Ia progression des ventes au detail 
pour l'ensemble du trimestre est Ia plus forte au pays. Pendant 
ce temps, les ventes de maisons existantes, propulsées par 
une hausse de 12% par rapport a aoCjt, atteignent leur plus 
haut niveau jamais enregistré. 

Economies internationales 
La croissance du FIB au troisièrne trimestre a place le 

Canada au milieu du peloton des pays du G7. La fourchette 
des taux de croissance était étroite, cependant, se situant 
entre un sommet de 0,9 % en France et 0,8 % en Grande-
Bretagne et en Allemagne, et un creux de 0,5 % aux Etats-
Unis et en Italie. Le Japon était une exception avec une 
croissance de seulement 0,1%. Les dépenses de 
consommation sont restées une entrave a Ia croissance 
partout sauf en Grande-Bretagne, reflet de Ia faiblesse des 

marches du travail, tandis que 
l'investissement des entreprises 
était le principal moteur de Ia 
croissance dans les pays du 0-7. 

Le rythme de croissance de 
Ia production et de Ia demande 
dans I'économie des Etats-Unis 
ralentit toujours. Bien que Ia 
confiance des consommateurs 
demeure bonne, les dépenses de 
consommation ont étO Iimitées. 
La demande de logement a 
poursuivi sa spirale descendante 
en octobre, en dépit des faibles 
taux d'intérèts. Le marché du 
travail est demeuré ferme, et 
l'inflation est restée matée. 

La demande de consom-
mation a été timide. Paralysées 
par Ia faiblesse des ventes 
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a slight 0.2% in October (less than inflation), quelled 
by weak automotive sales. However, demand at 
department stores has been building, perhaps reflecting 
the coming holiday season. Sales rose 0.7% in the 
month, after gains of 0.1% in both August and 
September. The CPI increased 0.3% in October, its 
second consecutive advance, boosted by the first 
increase in energy prices since May. 

Sales of existing single family homes fell for the 
fifth straight month in October, down a further 1.5%. 
While demand has waned since peaking in May, sales 
still remain at a high level. In fact, they remain on track 
for a record year. Builders, meanwhile, broke ground 
on the fewest new homes in a year, as construction 
tumbled for the second successive month. Starts 
dropped a further 5.1%, after a 6.1% fall in September. 
Building, however, still stands 6.2% above the level of 
a year ago, reflecting the very buoyant first half of the 
year. Building permits have also eased, dropping 2.7% 
in October, their third straight decline. 

Industrial production slackened in October for the 
first time in seven months, dampened by the strike at 
General Motors and a slowdown in inventories. Output 
eased 0.5% as ripple effects of the strike by Canadian 
autoworkers hampered production south of the border. 
Excluding autos, output still contracted 0.2%, with most 
industries sharing the loss. Manufacturers continued 
to trim inventories in the month, with growth slowing to 
0.1%, down from 0.3% and 0.5% in August and July, 
respectively. The inventory-to-sales ratio dipped to 
1.39, matching the record lows set in May and July. 

The trade deficit widened in September, fuelled by 
a rise in oil imports and slack in exports. Exports were 
hampered by a drop in the volatile aircraft orders. 
However, foreign demand for food and beverages also 
waned. The deficit with China ($4.7 billion US), now 
larger than the gap with Japan ($3.8 billion), grew again. 

Economic growth in Britain continued to power 
forward, fuelled by strength in consumer spending and 
robust exports. Retail shoppers boosted sales by their 
fastest rate in two years in October, led by 
supermarkets, clothing and household goods. 
Business confidence remained buoyant as exporters 
weathered the pound's recent appreciation (up more 
than 10% since August). There was a 15% 
improvement in the third-quartertrade deficit, its lowest 
level since the beginning of 1995. Strong growth in 
jobs led to the biggest fall in unemployment in almost 
two years, cutting the unemployment rate to 7.2%, a 
level not seen since February 1991. The budget was  

d'automobiles, les ventes au detail n'ont réalisé qu'une légère 
progression de 0,2 % en octobre (c'est moms que l'inflation). 
Cependant, Ia demande daris les grands magasins s'est 
intensifiée, peut-être a Ia faveur de l'imminence de Ia saison 
des Fetes. Les ventes ont augmente de 0,7 % au cours du 
mois, après des gains de 0,1 % tant en aoOt qu'en septembre. 
L'IPC a avancé de 0,3 % en octobre, pour un deuxième gain 
consécutif, stimulé par Ia premiere augmentation des prix de 
l'energie depuis mai. 

Les ventes de maisons unifamiliales existantes ont chute 
pour le cinquième mois d'affilée en octobre, diminuant d'encore 
1,5 %. La demande a reculé après avoir culminé en mai, 
mais les ventes demeurent néanmoins a un niveau élevé. De 
fait, elles s'orientent vers une an née record. Les constructeurs, 
entre-temps, ont mis en chantier leur plus faible nombre de 
maisons neuves en un an, Ia construction ayant degringole 
pour le deuxième mois de suite. Le nombre de mises en 
chantiera baissé d'encore 5,1 %, apres une chute de 6,1 % 
en septembre. La construction, toutefois, demeure a 6,2 % 
au-dessus de son niveau d'il y a un an, reflet d'un très 
vigoureux premier semestre. II y a aussi eu un relâchement 
du côté des permis de bâtir, qui ont connu une chute de 2,7 % 
en octobre, soit leur troisième diminution de suite. 

La production industrielle a ralenti en octobre pour Ia 
premiere fois en Sept mois, ayant été tempérée par Ia grève 
chez General Motors et un ralentissement de l'accumulation 
de stocks. La production a fléchi de 0,5 %, l'effet de boule de 
neige de Ia grève des travailleurs canadiens de l'automobile 
ayant entravé Ia production au sud de Ia frontière. Abstraction 
faite des automobiles, Ia production s'est contractée d'encore 
0,2 %, et Ia plupart des industries ont participé a Ia perte. 
Les fabricants ont continue de réduire leurs stocks au cours 
du mois, Ia croissance ralentissant a 0,1 %, alors qu'elle avait 
été de 0,3 % et de 0,5 % en aoOt et en juillet, respectivement. 
Le ratio des stocks sur les ventes est tombé a 1,39, soit les 
mêmes creux records de mai et juillet. 

Le deficit commercial s'est creusé en septembre, a Ia 
faveur d'une augmentation des importations de pétrole et d'un 
relâchement des exportations. Les exportations ont été 
entravées par une baisse des commandes volatiles d'aéronefs. 
Cependant, Ia demande étrangère d'aliments et de boissons 
s'est aussi effritée. Le deficit avec Ia Chine (4,7 milliards de 
dollars américains), désormais plus grand que I'écart avec le 
Japon (3,8 milliards de dollars), a crU une nouvelle fois. 

La croissance économique en Grande-Bretagne s'est 
poursuivie, alimentée par Ia vigueur des dépenses de 
consommation et Ia robustesse des exportations. Les ventes 
au detail ont en octobre connu leur croissance Ia plus rapide 
en deux ans, grace surtout aux supermachés, aux vétements 
et aux produits ménagers. La confiance des entreprises est 
demeurée ferme, les exportateurs ayant résisté aux 
consequences de 'appreciation récente de Ia livre sterling 
(dont Ia valeur a monte de plus de 10 % depuis aoüt). Le 
deficit commercial s'est amélioré de 15 % au troisième 
trimestre, oü il a connu son plus bas niveau depuis le debut 
de 1995. La solide croissance de l'emploi a débouché sur Ia 
plus forte baisse du chOmage en près de deux ans, le taux de 
chômage étant tombé a 7,2 %, niveau jamais vu depuis 
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Current economic conditions 	Conditions économiques actuelles 

The Japanese economy began to exhibit some 
signs of stirring. Industrial production rebounded, up 
1% in September, led by strong gains in capital goods. 
Foreign trade picked up as exports received a boost 
from a weaker yen, which hit a three-and-a-half year 
low of 114 yen to the US dollar at the end of October. 
Consumer demand remained fragile, however, 
dampened by sluggish wage growth and persistently 
high unemployment. Although manufacturing jobs rose 
in September for the first time in over two years, the 
unemployment rate remained at 3.3%. Inflation has 
not been an issue - in fact, weak demand depressed 
prices once again, with consumer prices inTokyo down 
0.1% year over year in October. 

février 1991. Le budget a été depose a Ia fin du mois, et les 
reductions des taux d'impOt sur le revenu des particuliers et 
des petites entrepnses ont été effacées pardes augmentations 
de plusieurs droits d'accise, notamment sur le tabac, l'essence 
et le carburant diesel, les primes d'assurance et les voyages 
aeriens. 

La croissance a ralenti en Allemagne en septembre, avec 
un recul soudain de Ia production industrielle et une 
augmentation du chômage. La production industrielle a chute 
de 1,8 % en septembre, dans le sillage d'un mois d'aoUt revise 
en baisse. La production dans Ia moitié occidentale du pays 
a dégringole, entraInée par les chutes de production des biens 
durables et d'énergie, pendant que les nouvelles commandes 
glissaient également. La demande des consommateurs est 
restée tiede, consequence de I'instabilité de plus en plus 
grande du marché du travail. Le taux de chOmage d'octobre 
a atteint 10,6 %, contre 10,4% en septembre et 9,6 % un an 
plus tOt. Les taux ont monte dans les deux parties du pays. 

Léconomie francaise a été paralysée au debut du 
quatrième trimestre, diverses greves étant venues aggraver 
une faible demande intérieure et un chOmage en progression. 
Cela est arrivé aprés une croissance de 0,9 % du PIB au 
troisième trimestre, oü l'économie a connu un rebondissement 
suite a un fléchissement au deuxième trimestre. 
L'investissement des entreprises et le commerce ont ouvert 
Ia vole. Cependant, Ia croissance a aussi été gonf lee par les 
ventes de voitures, les consommateurs ayant tire parti de 
mesures gouvernementales temporaires d'incitation a l'achat. 
Les dépenses de consommation ont reculé de 2,6 % en 
octobre par rapport au mois précédent, ref let de Ia spirale de 
perte de confiance dans le sillage d'un taux de chOmage 
persistant de 12,6 %, qui constitue un record d'après-guerre. 
Les exportations, qui ont eté le point d'appui de Ia croissance, 
se sont contractées en septembre, entramnant une chute de 
I'excédent commercial. Entre-temps, une grève générale de 
12 jours des routiers a Ia fin de novembre a bloqué les routes 
et les depots d'essence, paralysant les transports et 
empéchant le mouvement des camionneurs étrangers, comme 
ceux de Ia Grande-Bretagne, de l'Espagne et du Portugal, 
dont les camions doivent forcément traverser Ia France pour 
rejoindre les autres pays d'Europe. 

Léconomie du Japon a commence a s'agiter. La 
production industrielle a rebondi, montant de 1 % en 
septembre, consequence de vigoureux gains des biens de 
production. Le commerce extérleur a repris, les exportations 
ayant été stimulées par I'affaiblissement du yen, qui est tombé 
a un creux de trois ans et demi de 114 yens au dollar americain 
a Ia fin de septembre. La demande de consommation est 
demeuree fragile, toutefois, genee par une timide croissance 
des salaires et un chomage persistant. Malgré urie premiere 
croissance en plus de deux ans de l'emploi dans le secteur 
man ufactuner en septembre, le taux de chOmage est demeuré 
a 3,3 %. Linflation n'a pas pose de problème: de fait, Ia 
faiblesse de Ia demande a pesé sur les prix encore une fois, 
les prix ala consommation àTokyo ayant fléchi de 0,1 % d'une 
année a l'autre en octobre. 

tabled at month-end, with reductions in personal and 
small business income tax rates offset by increases in 
a number of excise duties, including tobacco, gas and 
diesel, insurance premiums and air passengers. 

Growth slowed in September for Germany, with a 
sudden downturn in industrial production and a rise in 
unemployment. Industrial output fell 1.8% in 
September, on the heels of a downwardly revised 
August. Output in the western half of the country 
plunged, led by falls in durable goods production and 
energy, while new orders also slipped. Consumer 
demand remained tepid in the wake of increasing 
instability in the labour market. The October 
unemployment rate rose to 10.6%, up from 10.4% in 
September and 9.6% from a year ago. Rates were up 
in both parts of the country. 

The French economy was gridlocked early in the 
fourth quarter, with weak domestic demand and rising 
unemployment compounded by strikes. This followed 
0.9% GDP growth in the third quarter, as the economy 
rebounded from a dip in the second. Business 
investment and trade led the way. However, growth was 
also inflated by car sales as consumers took advantage 
of temporary government incentives to purchase. 
Consumer spending declined 2.6% in October from 
the month before, mirroring the downward spiral in 
confidence in the wake of a continued postwar-high 
12.6% unemployment rate. Exports, which have been 
the mainstay of growth, contracted in September, 
leading to a fall in the trade surplus. Meanwhile, a 
widespread 12-day trucker's strike at the end of 
November blocked roads and gas depots, crippling 
transportation and halting the movement of foreign 
truckers, such as those from Britain, Spain and 
Portugal, whose trucks have no alternative but to cross 
France to reach other European countries. 
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Economic 	Evénements 
events 	 économiques 

EVENEMENTS ECONOMIQUES DE NOVEMBRE 

CANADA 
Le 9 novembre, Ia banque centrale a ramené son taux 

d'escompte a 3,25 %; c'est Ia 200  reduction depuis 18 mois, 
pour un total cumulatif de cinq points. Les banques ont 
embolté le pas en amputant leur taux privilégié d'un quart de 
point pour le ramener a 4,75 %, son plus bas niveau depuis 
1956. 

Le Canada et le Chili oft signé un accord de libre-
echange, qui doit entreren vigueuren juin prochain. Laccord 
réduira ou éliminera les droits tarifaires sur Ia plupart des 
produits. Le commerce entre les deux pays a atteint 
665 millions de dollars en 1995. 

Le gouvernement fédéral augmente de 7 cents les 
taxes sur un paquet de 20 cigarettes partout au Canada a 
partir du 29 novembre. L'Ontario, le Québec, le Nouveau-
Brunswick et Ia Nouvelle-Ecosse ont immédiatement décrété 
des hausses equivalentes a celle du Fédéral. 

LE MONDE 
Au debut du mois, Ia Banque dAngleterre a majoré les 

taux d'intérêt d'un quart de point, les portant a 6 %. La dernière 
baisse des taux remontait a quatre mois. 

L'ltalie a été réadmise dans le système de taux de 
change de l'Union européenne. La grille, dont l'objet est de 
réduire Ia volatilité entre monnaies européennes, permet Ia 
fluctuation dans une fourchette de 15 % des monnaies des 
pays membres. Les monnaies doivent demeurer dans cette 
fourchette pendant au moms deux ans avant d'être admissibies 
a l'Euro, c.-à-d. Ia monnaie unique de l'UE, qui doit être 
introduite le 1°' janvier 1999. Actuellement, sur les 
15 monnaies de l'IJE, celles de Ia Grèce, de Ia Suede et de Ia 
Grande-Bretagne ne figurent pas dans Ia grille. 

Les camionneurs en greve ont bloqué pendant 12 jours 
les autoroutes et les depots de carburant dans toute Ia France, 
paralysant Ia circulation et forçant le rationnement de l'essence 
dans certaines villes. D'autres syndicats ont déclenché des 
greves de sympathie, ce qui a réduit encore plus Ia production. 
Les camionneurs ont obtenu des augmentations de salaires 
et Ia retraite a 55 ans. 

ECONOMIC EVENTS IN NOVEMBER 

CANADA 
The central bank trimmed the bank rate to 3.25% 

on November 9, the 20th cut in the past 18 months, 
totaling five percentage points. Chartered banks 
followed suit, cutting their prime rates by a quarter of a 
point to 4.75%, the lowest rate since 1956. 

Canada and Chile signed a free trade agreement 
which is to come into effect next June. The agreement 
will reduce or eliminate tariffs on most products. Trade 
between the two countries totaled $665 million in 1995. 

The federal government raised taxes by seven 
cents on a pack of 20 cigarettes across Canada on 
November29. The increase was immediately matched 
by Ontario, Quebec, New Brunswick and Nova Scotia. 

WORLD 
The Bank of England raised interest rates by a 

quarter of a point to 6% at the beginning of the month. 
Rates had last been cut four months ago. 

Italy was readmitted to the European Union's 
exchange rate system. The grid, which is intended to 
reduce volatility among the European currencies, allows 
the currencies of member nations to fluctuate within 
15%. The currencies must stay within this margin for 
at least two years before they can qualify for the Euro, 
the single EU currency which is to be introduced on 
January 1, 1999. Currently, of the 15 EU currencies, 
Greece, Sweden and Britain are not in the grid. 

For 12 days, striking truckers in France blocked 
highways and fuel depots around the country, 
paralyzing traffic and forcing gas rationing in some 
cities. Other unions staged sympathy strikes, further 
crippling output. The truckers won pay increases and 
a lowering of their retirement age to 55. 
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ACCESS TO THE INFORMATION HIGHWAY 

by P Dickinson and G. Sciadas 

The Information Highway has grown rapidly in 
recent years and is expected to grow even more in the 
near future. Advances in digitization are leading to a 
convergence of technologies and to the creation of new 
services and new ways of using the Highway. This will 
allow people, from their homes, to search for 
employment, pay their bills, book their travel 
arrangements, purchase goods and services, consult, 
use interactive educational and entertainment services 
and much more. 

The vast majority of households are already 
passive users of the computers that increasingly are 
built into each new generation of products like 
automobiles, televisions and microwave ovens. 
Households with computers and modems, which have 
the capacity to access on-line services such as the 
Internet, and to send and receive electronic mail, are 
the most active users of all. 

Although technological change is proceeding at 
such a rapid pace that what has happened in the past 
is not necessarily the best predictor of what will happen 
in the future, the extent of Canada's communication 
networks today places it in a prime position to adapt to 
these changes and move down the road towards 
universality. This will become easier as the terminals 
needed to access the Information Highway become 
less costly and less complex to use. Nevertheless, the 
extent to which the Highway will be traveled from the 
home will ultimately depend on households' own 
decisions to purchase and use the terminal devices 
and connect to networks. 

What are the characteristics of the Canadian 
households that have already made this decision? 
What do these characteristics say about how far 
Canada must go to achieve universal access? What 
do they imply about the types of households that will 
access the Highway through personal terminals and 
the types of households for which publicly accessible 
terminals may be a requirement? As a first step towards 
answering these questions, this paper investigates the 
characteristics of information "haves" and "have-nots" 
among Canadian households. 

McGill University 
Science and Technology Redesign Project, 613-95 1-
3177 

ACCES A L'AUTOROUTE DE LINFORMATION 

par P Dickinson et G. Sciadas" 

L'autoroute de l'information a connu un developpement 
rapide ces dernières années et elle est promise a une 
croissance encore plus vigoureuse dans un proche avenir. 
Les progrés de Ia numérisation mènent a Ia convergence des 
technologies et a apparition de nouveaux services et de 
nouveaux moyens d'exploiter l'autoroute. Tout cela devrait 
permettre aux usagers d'exécuter une foule d'opérations 
depuis leur domicile: recherche d'emploi, reglement des 
comptes, reservations de voyage, achat de biens et services, 
consultation, utilisation interactive de services éducatifs et 
récréatifs, entre autres. 

La trés grande majorité des ménages sont déjà des 
usagers passifs des ordinateurs qui, de plus en plus, font partie 
intégrante de chaque nouvelle génération de produits, dont 
voitures, téléviseurs et fours a micro-ondes. Les usagers les 
plus actifs de tous sont les membres des ménages qui, 
disposant d'un ordinateur et d'un modem, ont accès a des 
services en direct comme ceux de 'Internet et sont en mesure 
d'envoyer et de recevoir du courrier électronique. 

Les changements technologiques se succédent a un 
rythme Si rapide que les événements survenus dans le passé 
ne sont pas nécessairement les meilleurs prédicteurs de ce 
qui surviendra dans l'avenir, mais l'envergure actuelle des 
réseaux de communication au Canada place notre pays dans 
une position idéale pour s'adapter a ces changements et se 
rapprocher de l'universalité. La tâche sera d'autant facilitée 
par le fait que les terminaux nécessaires pour accéder a 
l'autoroute de l'information deviennent mains coüteux et moms 
complexes a utiliser. II reste que le degré de frequentation de 
l'autoroute au foyer dépendra, en dernière analyse, des 
decisions du ménage quant a l'acquisition eta l'utilisation des 
dispositifs terminaux et quant a l'abonnement aux réseaux. 

Quelles sent les caractéristiques des menages canadiens 
qui ant deja pris cette decision? Que nous apprennent ces 
caractéristiques sur Ies progres qui restent a faire pour en 
arriver a I'accès universel au Canada? Que laissent entendre 
ces données sur les genres de ménages qul auront accès a 
l'autoroute au moyen de terminaux personnels et sur les 
genres de ménages qui devront peut-ètre avoir recours a des 
terminaux publics? Af in de repondre a ces questions, notre 
article explore en un premier temps les caractéristiques des 
'nantis" et des "défavorisés' chez les ménages canadiens. 

Université McGill 
Projet de remaniement des sciences at de Ia technologie, 
613-951-3177 
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Tendances récentes 

Les réseaux de téléphone et de câblodistribution sont 
certes appelés a devenir le noyau infrastructurel de l'autoroute 
de l'information. Mais ce sont les nouveaux terminaux 
polyvalents, ordinateuret modem par exemple, qul, branches 
sur les réseaux, sont les facteurs d'une veritable revolution. 
Les taux de pénétration dans les ménages' de toutes ces 
composantes pendant Ia période 1986-1995 sont énumérés 
au tableau 1. 

Recent Trends 

Telephone and cable networks are expected to be 
the backbone of the Information Highway infrastructure. 
However, it is the new versatile terminals (such as 
computers and modems) which are connected to the 
networks that are creating a true revolution. The 
household 1  penetration rates of all the above over the 
period 1986-1995 are shown in Table 1. 

Table 1 
Household penetration rates 

Tableau 1 
Taux de pénétration dans les ménages 

1986 1991 	 1994 	 1995 1996 

percentage - pourcentage 

Telephone — Téléphone 98.1 98.0 	 99.0 	 98.5 98.7 
Cable - Cable 65.4 70.8 	 74.3 	 73.4 74.0 
Computer — Ordinateur 10.3 18.5 	 25.0 	 28.8 31.6 
Modem - - 	 8.4 	 12.0 15.5 

with computer - avec ordinateur - - 	 33.7 	 41.8 - 

As a percentage of households with a computer - Pourcentage par iapport a bus les menages possédant un ordinatour 

La plupart des ménages canadiens possédaient déjà le 
téléphone en 1986. Par contraste, Ia proportion des ménages 
ayant le cable a augmenté de façon significative de moms 
des deux tiers en 1986, ils étaient près des trois quarts en 
1996. Les taux de pénétration de l'ordinateur et du modem 
ont été plus faibles, ce qui ref lète en partie leur durée utile 
plus courte, mais leur taux de croissance a été beaucoup 
plus dynamique. Les taux de pénétration de l'ordinateur ont 
quasi triple, bien que moms de Ia moitié des ménages 
possédant un ordinateur étaient munis d'un modem en 1995. 
De ces ménages, près de Ia moitié avaient I'lnternet 
(l'équivalent de 7,4% des ménages au Canada). 

Lors de l'interprétation des taux de pénétration des 
ménages, II faut se rappeler que le nombre des menages est 
en hausse - du cinquième environ de 1986 a 1995, soit 
d'environ 2 % annuellement - de sorte qu'un taux de 
pénétration plus élevé signifie une part plus grande de 
menages plus nombreux. Même si les taux de pénétration du 
téléphone ont a peine change lors de Ia dernière décennie, le 
nombre des ménages ayant le téléphone a également 
augmenté du cinquième environ. Pendant Ia même période, 
le nombre de menages ayant le cable a augmenté du tiers, ce 
qui dépasse de beaucoup l'augmentation des taux de 

Aux fins du calcul des taux de pénétration, on a pris comme 
unite le menage, cest-à -dire urie personne ou un groupe de 
personnes habitant tine méme unite de logemont. Le revenu 
du ménage comprenait le total du revenu de tous ses membres 
ãgés de 15 ans et plus, a I exclusion des sommes découlant 
des jeux de hasard, des gains ou portes en capita!, des 
remboursement's de taxes, du revenu en nature et des 
sommes globales proveriant de sources telles que !es 
heritages, remboursements de prêts, règlements de 
reclamations d'assurance of ventes de biens personnels. 

The vast majority of households already had a 
telephone in 1986. In contrast, the proportion of 
households with cable increased significantly, from less 
than two-thirds in 1986 to almost three-quarters in 1996. 
The computer and modem penetration rates were 
lower, reflecting in part their shorter lives, but their rates 
of growth were much stronger. Computer penetration 
rates almost tripled, although not even half of the 
households with a computer owned a modem by 1995. 
Of these households, nearly half were linked to the 
Internet (equal to 7.4% of all households in Canada). 

When interpreting household penetration rates, it 
should be remembered that the number of households 
has been increasing (by about one-fifth between 1986 
to 1995, or about 2% annually), so that a higher 
penetration rate means a larger share of more 
households. Although telephone penetration rates 
hardly changed in the last decade, the number of 
households with a telephone increased by about one-
fifth too. Over the same period, the number of 
households with cable increased by one-third, much 
greater than the increase in cable penetration rates. 

The unit for penetration rate calculations was the 
household, a person or group of persons occupying 
one dwelling unit. Household income was the 
combined income of all members 15 years and over, 
excluding items such as gambling, capital gains or 
losses, tax rebates, income-in-kind and lump-sum 
receipts from sources like inheritances, loan 
repayments, insurance settlements and sale of 
personal property. 

3.2 CANADIAN ECONOMIC OBSERVER, December 1996 
Statistics Canada - Catalogue rio. 1 1-010-XPB 

LOBSERVATEUR ECONOMIQUE CANADIEN, dOcembre 1996 
Statistique Canada - n° 11-01 0-XPB au catalogue 



Feature article 	 Etude spéciale 

Rates of growth subsided somewhat in the 1990s,   but 
the number of households with telephone and cable 
continued to increase despite marginal reductions in 
the telephone and cable penetration rates between 
1994 and 1996 (see Table 2). 

The upward trends were much greater for 
computers than for telephones and cable. For modems, 
although only two years of data were available, growth 
was spectacular, possibly reflecting in part the fact that 
more new computers come equipped with modems. 

pénétration du cable. Les taux de croissance ont quelque peu 
ralenti pendant les années 90, mais le nombre des ménages 
possedant le téléphone et le cable a continue de s'accroitre, 
malgré des reductions marginales des taux de pénétration 
du téléphone et du cable de 1994 a 1996 (tableau 2). 

Les tendances a Ia hausse ont été beaucoup plus 
marquees pour l'ordinateur que pour le téléphone et le cable. 
Touchant le modem, bien que nous ne disposions de données 
que surdeux années, Ia croissance a été spectaculaire, ref let 
peut-être en partie du fait que plus de nouveaux ordinateurs 
intègrent un modem (interne). 

Table 2 
Household demographics and rates of growth 

Tableau 2 
Demographie des ménages et taux de croissance 

compound rates of growth 

taux de croissance composes 

1986 1991 1994 1995 1986-1995 	 1994-1995 

percentage - pourcentage 

Allhouseholds - Touslesrnénages 9,448 10,466 11.051 11,244 1.9 1.5 
Telephone - Téléphone 9,270 10,258 10,939 11,078 2.0 1.7 
Cable - Cable 6,177 7,413 8,211 8.255 3.2 2.4 
Computer - Ordinateur 974 1,939 2,761 3,238 14.0 11.3 
Modem - - 931 1,355 - 30.8 

Were these rates of increase to be sustained, 
universal access through private purchases of 
computers and modems would occur in the near future. 
In reality, however, as penetration rates rise, the rate of 
increase usually declines. This reduction in the rate of 
increase at higher levels reflects a simple mathematical 
relationship, but it is also related to affordability As 
penetration rates rise, households that can least afford 
their own terminals will make up a larger proportion of 
the"hae-nots." Since affordability is ultimately the main 
constraint for households, this paper proceeds to 
examine the effect of household income on penetration 
rates, and how affordability is affected by two major 
determinants of income: employment and education. 
(These dates are only available up to 1995). 

Affordability and Income 
To shed light on the effect of income on penetration 

rates, these rates were calculated in terms of income 
quartiles. Table 3 reveals that the link between 
household income and the share of households with a 
telephone was quite weak. Even in the bottom quartile 
of the income distribution, 96% of households had a 
telephone.The relationship between income and cable 
penetration rates was noticeably stronger. Less than 
two-thirds of households in the bottom quartile had 
cable compared with more than four in five households 

Si ces taux d'augmentation pouvaient ètre soutenus, 
l'accès universel serait assure dans un avenir prochain par 
les achats privés d'ordinateurs et de modems. En réalité, 
toutefois, les taux de pénétration s'accroissant, le taux 
d'augmentation amorce habituellement un déclin. Cette baisse 
du taux d'augmentation a des niveaux supérieurs traduit un 
simple rapport mathématique, mais il est aussi fonction de 
l'abordabitité. Avec Ia hausse des taux de pénétration, les 
ménages qui n'ont pas les moyens de se procurer leurs 
propres terminaux composeront une proportion plus élevée 
des "défavorisés". Puisque l'abordabilité est, en dernière 
analyse, Ia principale contrainte pour les ménages, notre article 
poursuit par l'examen de Ia portée du revenu des ménages 
sur les taux de pénétration et les effets sur l'abordabilite de 
deux grands facteurs determinants du revenu : I'emploi et le 
degre d'instruction.( Ces données sont seulement disponibles 
jusqu'en 1995). 

Abordabilité et revenu 
Pour préciser Ia portée du revenu sur les taux de 

pénétration, ces taux ont été calculés au moyon des quartiles 
de revenu. Le tableau 3 révèle un lien assez faible entre le 
revenu des ménages et Ia portion des ménages ayant le 
téléphone. Méme dans le quartile inférieur de Ia distribution 
du renu, 96 % des ménages avalent le téléphone. Le rapport 
entre le revenu et les taux de pénétration du cable était 
notablement plus étroit. Moms des deux tiers des menages 
du quartile inférieur étaient munis du cable, alors que cette 
proportion dépasse les quatre menages sur cinq dans le 
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in the top quartile. Nevertheless, because nearly one 
in five households in even the top quartile did not have 
cable and because basic cable services are not 
prohibitively more expensive than telephone services, 
income cannot be the sole reason why cable 
penetration rates were lower than telephone 
penetration rates. 

Table 3 
Penetration rates and income, 1995 

quartile superieur. Or, comme près d'un cinquième des 
ménages, même dans le quartile supérieur, ne possédait pas 
le cable et parce que les services de base du cable ne sont 
pas beaucoup plus coüteux que les services de téléphone, le 
revenu ne peut a lui seul expliquer pourquoi les taux de 
pénétration du cable étaient plus bas que les taux de 
pénét ration du téléphone. 

Tableau 3 
Taux de penetration et revenu, 1995 

Income quartiles - Quartiles de revenu 

	

B(:ttom 	 Second 	 Third 	 Top 
	

All 

	

nterieur 	 Deuxième 	 Troisième 	 Supéneur 	 Tous 

	

<$21 .398 	$21 398-$39.949 	$39,950-$63,034 	 >$63,034 	 % 

percentage - pourcentage 

Telephone — Téléphone 96.0 98.8 99.5 99.7 98.5 
Cable - Cable 64.4 70.3 76.7 82.2 73.4 
Computer — Ordinateur 12.3 20.2 32.5 50.2 28.8 
Modem 4.8 7.3 13.6 22.4 12.0 

There is a very strong relationship between 
household income and computer and modem 
penetration rates. One in two households in the top 
quartile had a computer in 1995, more than four times 
the rate in the bottom quartile (Figure 1). The modem 
penetration rates had a similar, but somewhat stronger, 
relationship with income, which was to be expected 
since a modem is useless without a computer. Among 
computer owners, however, income appears to have 
little effect on modem penetration rates: about four in 
ten computer households had a modem, with very little 
difference across income ranges. Obviously, 
affordability cannot explain why 
nearly six in ten computer 
households in the top income 
quartile did not have a modem. 
Again, factors other than income 
must have been at work. 

Affordability and 
Employment 

Since earnings are an 
important component of house-
hold income, the effect of 
affordability on penetration rates 
is generally reflected in the 
relationship between penetration 
rates and employment status 

On constate lexistence d'un rapport très étroit entre le 
revenu des menages et les taux de pénétration de l'ordinateur 
et du modem. Dans le quartile supérieur, un menage sur deux 
possédait un ordinateur, soit plus de quatre fois le taux 
correspondant au quartile inférieur (figure 1). Les taux de 
pénétration du modem présentaient un rapport semblable, 
mais un peu plus étroit, avec le revenu, ce a quol II fallait 
s'attendre puisque le modem est inutile en l'absence dun 
ordinateur. Chez les propriétaires d'ordinateur, cependant, le 
revenu semble avoir peu de portee sur les taux de pénétration 
du modem : sur 10 ménages possédant un ordinateur, a peu 
près quatre avaient un modem, sans qu'il y ait beaucoup 

d'écart entre les fourchettes de 
revenu. De toute evidence, 
l'abordabilité ne peut expliquer 
pourquoi, dans le quartile 
supérieur de revenu, sur 10 
ménages pourvus d'un ordi-
nateur, six ne possedaient pas 
de modem. Ici encore, des 
facteurs autres que le revenu 
doivent ètre en jeu. 

Figure 

Computer ownership 	Propriété dun ordinateur 
and income, 1995 	et revenu, 1995 

60 

50 	 - 

40 

30 

Bottom 	Second 	Third 	Top 
Inférleur 	Deuxième 	Troisieme 	Supèrieur 

Income Quartiles / Quartiles de revenu 

Abordabilité et emploi 

Puisque Ia rémunération est 
une composante importante du 
revenu des ménages, l'effet de 
l'abordabilité sur les taux de 
pénétration se reflète généra-
lement dans le rapport existant 
entre les taux de pénétration et 
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(Table 4). With one exception, households with job 
holders had higher penetration rates than other 
households; the difference was greater for computers 
and modems than for telephones and cable and there 
was only a weak relationship between employment 
status and modem penetration rates among 
households with computers. The one exception was 
cable penetration rates, which were lower for 
households with self-employed workers than for 
households whose members were unemployed or out 
of the labour force. Furthermore, the cable penetration 
rate for those out of the labour force was second only 
to those who where employed. These too are areas 
where factors other than affordability must be examined 
for an explanation. 

Ia situation dactivité (tableau 4). A une exception prés, les 
menages qui comptaient des travailleurs présentaient des 
taux de penetration plus élevés que les autres; l'écart étail 
plus grand au chapitre de l'ordinateur et du modem qu'a celui 
du téléphone et du cable, et Il n'y avait qu'un faible rapport 
entre Ia situation d'activité et les taux de penetration du modem 
chez les menages possédant un ordinateur. Unique 
exception : les taux de pénétration du cable, qui étaient plus 
faibles dans les ménages qui comptaient des travailleurs 
autonomes que dans les ménages sans-emploi ou hors de Ia 
population active. De plus, le taux de pénétration du cable 
pour ceux hors de Ia population active n'était inférieur qu'à 
ceux qui étaient actifs. Là encore, voilà des zones oU des 
facteurs autres que 'abordabilité devront étre examines pour 
en découvrir l'explication. 

Table 4 
Penetration rates and employment status of 
household head, 1995 

Tableau 4 
Taux de pénétratlon et situation dactivité du chef du 
ménage, 1995 

Employed Self.employed 	Unemployed Out of AU 
labour brce 

Employe Travailleur 	Sans emploi Inactif Tous 
autonome 

percentage - pourcentage 

Telephone - Téléphone 99.2 99.3 	 95.7 97.9 98.5 
Cable - Cable 77.0 59.7 	 66.4 71.9 73.4 
Computer - Ordinateur 37.7 38.1 	 21.0 13.3 28,8 
Modem 16.0 16.4 	 8.2 5.2 12.0 

with computer - ac ordinateur 42.5 42.9 	 38.8 39.1 41.8 

As a percentage of houseMolds wvth a computer- Pourcentage par ,a,ortâ tousles ménages possOdant un ordinateur 

The link to income becomes obvious when 
penetration rates by employment status are correlated 
to income. More than two-thirds (68.6%) of employed 
households were in the top half of the income 
distribution. In contrast, more than two-thirds (69%) of 
those unemployed were in the bottom half of the income 
distribution, and almost half (48.7%) of households out 
of the labour force were in the bottom quarter of the 
income distribution. The computer penetration rate in 
the top quartile was more than double the rate in the 
bottom quartile. Even among households out of the 
labour force, the computer penetration rate in the top 
quartile was more than four times the rate in the bottom 
quartile. 

Although the relationship between computer 
penetration rates and employment status closely 
reflects that between computer penetration rates and 
income, this does not necessarily mean that 
employment status has no effect on computer 
ownership. For example, employed people who have 
learned to operate a computer in their job may be more 
likely to want a computer at home. Employment, 
therefore, could be responsible for both higher income 
and a higher computer penetration rate. 

Le rapport avec le revenu devient evident lorsque les taux 
de pénétration selon Ia situation d'activité sont mis en 
correlation avec le revenu. Plus des deux tiers (68,6 %) des 
ménages ayant un emploi se rangeaient dans Ia moitié 
supérieure de Ia distribution du revenu. Par contraste, plus 
des deux tiers (9 %) des menages sans emploi se trouvaient 
dans Ia moitié inférieure de Ia distribution du revenu, et près 
de Ia moitié (48,7 %) des ménages inactifs se concentraient 
dans le quart inférieur de Ia distribution du revenu. Dans le 
quartile supérieur, le taux de penetration de l'ordir'tateur était 
de plus du double du taux établi pour le quartile inférieur. Même 
dans les menages inactifs, le taux de pénétration de 
l'ordinateur dans le quartile supérieur était de plus de quatre 
fois plus élevé que le taux établi pour le quartile inférieur. 

Bien que le rapport entre les taux de pénétration de 
l'ordinateur et Ia situation d'activité reflète assez exactement 
celui qui existe entre les taux de pénétration de l'ordinateur et 
le revenu, cela ne veut pas nécessairement dire que Ia situation 
d'activité n'ait pas d'etfet sur l'acquisition d'un ordinateur. Par 
exemple, les personnes occupant un emploi quÉ ont appris le 
maniement de l'ordinateur dans le cadre de leur emploi 
peuvent être plus portées que d'autres a vouloir disposer d'un 
ordinateur a Ia maison. Le facteur de l'emploi pourrait donc 
être responsable d'un meilleur revenu aussi bien que d'un 
taux plus élevé de pértétration de l'ordinateur. 
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Abordabilité et degré d'instruction 
Comme il y a un rapport bien établi entre le revenu et le 

niveau d'instruction, le rapport entre les taux de pénétration 
et le degre d'instruction devrait refléter celui qui existe entre 
les taux de pénétration et le revenu. A l'instar du rapport 
constaté entre le revenu et les taux de pénétration du 
téléphone, le rapport existant entre le degre d'instruction et 
es taux de pénétration du téléphone était ténu (tableau 5). A 
Ia difference du rapport constaté entre le revenu et les taux 
de pénétration du cable, cependant, le rapport entre le niveau 
d'instruction et les taux de pénétration du cable était faible et 
irrégulier, sauf a l'égard des degres d'instruction minimes, oü 
prés de Ia moitlé des ménages dirigés par une personne ayant 
moms d'une 9e année se classaient dans le quartile inférieur 
de revenu. 

Affordability and Education 
Since there is a well-established link between 

income and level of education, the relationship between 
penetration rates and education should reflect that 
between penetration rates and income. Like the 
relationship between income and telephone penetration 
rates, the relationship between education and 
telephone penetration rates was very weak (Table 5). 
Unlike the relationship between income and cable 
penetration rates, however, the relationship between 
education and cable penetration rates was weak and 
erratic, except at the lowest levels of education where 
almost half of the households headed by someone with 
less than Grade 9 were in the bottom income quartile. 

Table 5 
Penetration rates and education of household head, 
1995 

Tableau 5 
Taux de penetration et degre d'instruction du chef du 
ménage, 1995 

Less than Non- High School Some University All 
grade 9 High School Graduate Post-Secondary Degree 

Graduate 

Moms dune Non-diptômé Diplomé du Etudes Diplôme Tous les 
91  année du secondaire secondaire postsecondaires duniversité degres 

d'instruction 

percentage - pourcentage 

Telephone - Téléphone 97.7 97.5 98.6 98.8 99.7 98.5 
Cable- CAble 63.7 71.4 77.3 74.3 78.4 73.4 
Compirter - Ordinateur 9.1 15.8 26.1 33.3 55.6 28.8 
Modem 2.8 5.3 10.0 13.9 27.0 12.0 

with computer - avec ordinateur 30.6 33.4 38.1 41.8 48.5 41.8 

As a percentage of households with a computer - Pourcentage par rapport a tous les ménages possédant un ordinateur 

The particularly strong relationship between 
computer ownership and education (Figure 2) reflects 
the expected relationship between income and 
education. More than half of households where the 
head had a university degree owned a computer in 
1995, six times the share for households where the 
head had less than Grade 9. Nevertheless, education 
does have an independent effect on computer 
ownership. In the bottom income quartile, fewer than 
one in twenty households where the head had less 
than Grade 9 had a computer, compared with nearly 
one in five of those whose head had some post-
secondary education, and more than one in three of 
those whose head had a university degree. Similarly, 
in the top quartile, scarcely more than one-quarter of 
households whose heads had less than Grade 9 had 
a computer, compared with one-half of those whose 
head had some post-secondary education, and nearly 
two-thirds of those whose head had a university degree. 

The independent effect of education, combined 
with recent reductions in the number and proportion of 

Le rapport particulièrement étroit entre Ia propriété d'un 
ordinateur et le degre d'instruction (figure 2) reflète le rapport 
prévu entre le revenu et le degre d'instruction. En 1995, plus 
de Ia moitié des ménages dont Ie chef était diplOmé d'université 
étaient propriétaires d'un ordinateur, soit six fois Ia proportion 
des menages dont le chef avait moms d'une 9e année. 
Néanmoins, le degre d'instruction a un effet propre sur Ia 
propriété d'un ordinateur. Dans le quartile inférieur de revenu, 
lorsque le chef avait une instruction inférieure a Ia 9e année, 
moms d'un menage sur 20 possédait un ordinateur, en 
comparaison de pres d'un ménage sur cinq lorsque le chef 
avait fait certaines etudes postsecondaires, et plus d'un 
ménage sur trois lorsque le chef était diplômé d'université. 
De même, dans le quartile supérieur, a peine plus d'un quart 
des ménages dont le chef avait moms d'une 9e année 
possédaient un ordinateur, en comparaison de Ia moitié de 
ceux dont le chef avait fait des etudes postsecondaires, et 
près des deux tiers de ceux dont le chef était diplômé 
d'université. 

Leffet propre du degre d'instruction, joint aux reductions 
récentes du nombre et de la proportion des ménages qui 

36 CANADIAN ECONOMIC OBSERVER, December 1996 	LOBSERVATEUR ECONOMIQUE CANADIEN, dAcembre 1996 
Statistics Canada - Catalogue no. 1 1-01O.XPB 	 Statistique Canada - n 1 1-01O-XPB au catalogue 



Feature article 	 Etude spéciale 

riousenotos mat nave no post- i- our 
secondary education, should 	Computer ownership bring about an automatic 	and education, 1995 
increase over time in the 
computer penetration rate for the 	Education 

population as a whole. For 	Degré dinstruction 
 

Grade 9 example, computer ownership 	 <Njveau 9 
for households where the head 
had less than Grade 9 increased 	Non-High School Graduate 
from 4.1% in 1986 to only 9.1% 	Non-diplôrnédu secondaee 

in 1995, while over the same 
period it increased from 1 9.6°o 	Htgh School Graduate 

to 55.6% for those with a 	Diplômé du secondaire 
 

university degree. At the same 	Some Post-Secondary 
time, however, those that had 	Etudes postsecondaires 
less than Grade 9 fell from 
22.2% of all households in 1986 	University Degree 

to only 14.8% in 1995. Further 	Diplômedurtiversite 

improvements in education, and 
particularly in familiarization with 
computers in school, should lead 
tt evii) riter increases iii c mputer penetration rates. 

Modem penetration rates also rose steadily with 
education even among households with computers, 
from fewer than one in three computer households 
whose head had less than Grade 9 to almost one in 
two of those whose head had a university degree. Even 
among these households, however, education had an 
effect on modem ownership that was independent of 
income. In the top income quartile, where affordability 
was no problem, little more than one-quarter (28.6%) 
of computer households headed by someone with less 
than Grade 9 had a modem, compared with more than 
one-third (36.4%) for a high school graduate with no 
post-secondary education, and one-half (50.6%) of 
those with a university degree. 

We have shown that higher penetration rates are 
related to higher income, and the relationship is 
particularly strong for computers. The analysis also 
shows that the relationship between penetration rates 
and employment is broadly consistent with the 
expected relationship between employment and 
income, and that the relationship between penetration 
rates and education is consistent with the expected 
relationship between education and income. 
Nevertheless, employment could have an effect on 
computer penetration rates independent of income, and 
education definitely has an effect on computer and 
modem penetration rates that is independent of income. 

However, the analysis to this point does not explain 
why computer penetration rates are lower than cable 
penetration rates even at the highest levels of income  

n'avait pas fait d'études 
postsecondaires, devrait néces-
sairement mener, avec le temps, 
a une augmentation du taux de 
pénétration de l'ordinateurdans 
l'ensemble de Ia population. Par 
exemple, il y a eu augmentation 
du taux de presence de 
l'ordinateur dans les ménages 
dont le chef avait moms d'une 
9e armnée; mais ce taux, qui était 
de 4,1 % en 1986, n'était que de 
9,1 % en 1995, alors que, 
pendant Ia mème période, il 
passaitde 19,6 %à55,6 %chez 
les diplOmés d'université. 
Pendant Ia mème période, 
cependant, ceux qui avaient 
moms d'une 9e année, qui 
représentaient 22,2 % de tous 
les ménages en 1986, n'en 

f(cmaient plus que 14,8% en 1995. D'autres ameliorations 
sur le plan de linstruction et, en particulier, touchant Ia 
tamiliarisation avec les ordinateurs a l'école, devraient mener 
a des augmentations encore plus substantielles des taux de 
pénétration de lordinateur. 

Les taux de pénétration du modem ont aussi augmenté 
de façon constante de pair avec le degre d'instruction, méme 
dans les ménages ayant déjà un ordinateur, allant de moms 
d'un tiers des menages ayant un ordinateur et dont le chef 
avait moms d'une 9e année a près de Ia moitié des ménages 
dont le chef était diplômé dun iversité. Cependant, mème dans 
ces menages, le degré d'instruction avait sur Ia propriété d'un 
modem un effet qui se distinguait du revenu. Dans le quartile 
supérieur de revenu, oU l'abordabilité ne posait pas de 
problème, a peine plus d'un quart (28,6 %) des ménages 
propriétaires d'un ordinateur et dont le chef avait moms d'une 
9e année avaient un modem, en comparaison de plus d'un 
tiers (36,4 %) des ménages diplômés du secondaire sans 
avoir fait d'études postsecondaires, et de Ia moitié (50,6 %) 
des menages diplômés d'université possedant un ordinateur. 

Nous avons montré que les taux de pénétration 
relativement élevés ont un rapport avec des niveaux élevés 
de revenu, et que le rapport est particulièrement étroit en ce 
qui touche Ia propriété dun ordinateur. Lanalyse a aussi montré 
que le rapport entre les taux de pénétration et l'emploi 
concorde généralement avec le rapport prévu entre l'emploi 
et le revenu, et que le rapport entre les taux de pénétration et 
le degré d'instruction concorde avec le rapport prévu entre le 
degre d'instruction et le revenu. Néanmoins, le fait d'avoir un 
emploi pourrait avoir un effet sur les taux de pénétration de 
l'ordinateur indépendamment du revenu, et le degre 
d'instruction a certainement, sur les taux de pénétration de 
l'ordinateur et du modem, un effet distinct de celui du revenu. 

A ce stade, toutefois, l'analyse ne permet pas de savoir 
pourquoi les taux de pénétration de l'ordinateur sont plus faibles 
que les taux de pénétration du cable, méme an sornmet do 
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and education, why modem penetration rates are 
relatively low even among computer households at 
these same levels of income and education, or why 
cable penetration rates are particularly high for people 
outside the labour force despite their low average 
income. To gather more information on these and 
related questions, the analysis now looks at the 
demographic characteristics of age, family type and 
composition and residential location. 

l'échelle du revenu et de 'instruction, pourquoi les taux de 
pénétration du modem sont relativementfaibles a ces mêmes 
niveaux de revenu et d'instruction, même dans les ménages 
ayant déjà un ordinateur, ni pourquoi les taux de pénétration 
du cable sont particulièrement élevés chez les personnes qui 
ne font pas partie de Ia population active, malgré un faible 
niveau de revenu moyen. Pour en savoir plus long sur ces 
questions et d'autres problèmes connexes, nous examinerons 
maintenant I'analyse des caractéristiques demographiques 
suivantes: age, genre, composition du menage et lieu de 
residence. 

Caractéristiques démographiques 
On a constaté que Ia proportion des ménages ayant le 

téléphone s'élevait de pair avec l'âge du chef du menage, 
mais le rapport était assez faible, car les taux de pénétration 
du téléphone étaient très élevés dans tous les groupes d'age 
(tableau 6). Les ménages dont le chef était une personne 
âgee présentaient le taux de pénétration le plus élevé dans 
tous les quartiles de revenu, vraisemblablement parce que le 
téléphone est davantage une nécessité pour les personnes 
âgées que pour celles d'autres groupes d'áge. A une exception 
près, on n'a pas découvert de rapport stable et significatif 
entre les taux de pénétration du cable et l'ãge du chef du 
ménage. Faisait exception le cas des ménages dont le chef 
était une personne ágée, oü le taux de pénétration du cable 
était le plus élevé dans tous les quartiles de revenu. Dans ces 
ménages, le taux de penetration global était un peu plus faible 
que dans les ménages dont le chef était une personne agee 
de 35 a 44 ans, mais uniquement parce que Ia moitié (44,9 %) 
des menages dont le chef était une personne âgée se 
retrouvaient dans le quartile inférieur et dont ils représentaient 
plus du tiers (35,4 %). 

Demographic Characteristics 
The proportion of households with a telephone 

rose with the age of the household head, but the 
relationship was fairly weak because telephone 
penetration rates were very high in all age groups (Table 
6). Households headed by a senior had the highest 
penetration rate in all income quartiles, likely because 
the telephone is more of a necessity for seniors than 
for other age groups. With one exception, there was 
no significant and consistent relationship between cable 
penetration rates and the age of the household head. 
The exception was households headed by a senior, 
which had the highest cable penetration rate in all 
income quartiles. Their overall penetration rate was a 
little lower than the penetration rate for households 
headed by someone aged 35-44, but only because 
one-half (44.9%) of households headed by a senior 
were in the bottom quartile and comprised more than 
one-third (35.4%) of that quartile. 

Table 6 
Penetration rates and age of household head, 1995 

Tableau 6 
Taux de pénétration et age du chef du ménage, 1995 

All 
<35 35-44 45-54 	 55-64 65+ 

Tous 

percentage - pourcentage 

Telephone - Téléphone 97.0 98.7 99.1 	 99.1 99.3 98.5 
Cable - Cable 72.4 73.5 75.6 	 72.8 72.9 73.4 
Computer - Ordinateur 29.2 37.8 39.8 	 24.4 10.8 28.8 
Modem 13.4 15.1 16.9 	 9.5 3.8 12.0 

with computer - avec ordinateur° 46.0 39.9 42.3 	 38.9 37.9 41.8 

Modem as a percentage of households with a computer - Pourcentage des modems par rapport a tous les ménages possedant un ordinateur 

In contrast to their high use of cable, households 
headed by seniors and near-seniors, had particularly 
low computer penetration rates (Figure 3) and even 
lower modem penetration rates. These rates first rose 
with age, then dropped markedly for households 
headed by people over 55. Even in the top quartile of 
the distribution, little more than one in four households 
headed by a senior had a computer, or roughly half 

Par contraste avec les taux élevés d'utilisation du cable 
qu'ils présentaient, les ménages diriges par des personnes 
âgées ou quasi âgees correspondaient a des taux 
particulièrement faibles de pénétration de lordinateur (figure 
3) et des taux encore plus faibles de pénétration du modem. 
Ces taux commençaient par monter parallèlement a l'age, 
puis chutaient de façon notable dans les menages diriges par 
des personnes de plus de 55 ans. Mème dans le quartile 
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the computer penetration rate for 
similar households aged 35-54. 

The high cable and low 
computer penetration rate for 
seniors provide a partial 
explanation for a previously 
unanswered question: why are 
computer penetration rates 
much lower than cable pene-
tration rates regardless of 
household income? It is not 
surprising that seniors choose to 
purchase a relatively inexpensive 
and physically undemanding 
form of entertainment, thereby 
increasing cable penetration rates. Nor would it be 
surprising to find that seniors are less willing to pay the 
high lump-sum cost of a computer than the relatively 
smaller monthly cost of cable. Furthermore, today's 
seniors have had little or no exposure to computers 
during their working life, and it has been documented 
that computer literacy now decreases with age (Frank 
1995). Nevertheless, the particularly low penetration 
rates among seniors offers only a partial explanation 
for the low overall computer and modem penetration 
rates. Even in the highest income quartile, only half 
the households had computers, despite the fact that 
households headed by a senior made up a very small 
proportion (6.6%) of this quartile. 

Both telephone and cable penetration rates were 
slightly higherfor single-family households than for one-
person and multi-family households (Table 7).There is 
no relationship here that does not reflect the relationship 
between income and penetration rates, however. More 
than 60% of households in the one-person and multi-
family group were in the bottom income quartile. For 
instance, were it not for the relatively high penetration 
rate of seniors, who make up a large proportion of all 
one-person households, the cable penetration rate in 
the bottom quartile would have been even lower. 

In marked contrast to the telephone and cable 
penetration rates, there were striking differences in 
computer and modem penetration rates across family 
types. Single-family households without children had 
higher penetration rates than one-person and multi-
family households, and the rates for single-family  

supérieur de Ia distribution, a 
peine plus dun quart des 
ménages dirigés par une 
personne agee possédaient un 
ordinateur, soit environ Ia moitié 
du taux de pénétration de 
l'ordinateur pour les menages 
similaires âgés de 35 a 54 ans. 

Chez les personnes ägées, 
Ie fort taux de pénétration du 
cable et le faible taux de pene-
tration de l'ordinateur apportent 
en partie reponse a une ques-
tion laissée en suspens 
pourquoi Ies taux de pénétration 
de l'ordinateur sont-ils beaucoup 
plus faibles que les taux de 
pénétration du cable, indépen-
damment du revenu du 
ménage? II n'est pas étonnant 
que les person nes âgées optent 

pour une forme de divertissement relativement peu coüteuse 
et peu exigeante sur le plan physique, ce qui fait augmenter 
les taux de pénétration du cable. II ne serait pas non plus 
étonnant de constater que les personnes âgées sont moms 
disposées a assumer le coüt integral élevé d'un support 
mnformatique que les frais périodiques, relativement faibles de 
l'abonnement au cable. De plus, les personnes agees 
d'aujourd'hui n'ont eu que peu ou pas de contact avec Ies 
ordinateurs pendant leur vie professionnelle, et l'on salt, 
données a l'appui, que le degre de connaissances en 
informatique diminue maintenant avec 'age (Frank, 1995). 
Pourtant, les taux de penetration particulièrement faibles chez 
les personnes âgees expliquent en partie seulement les faibles 
taux d'ensemble de pénétration de l'ordinateur et du modem. 
Mème dans le quartile supérieur de revenu, Ia moitié 
seulement des menages possédaient un ordinateur, bien que 
Ies ménages dirigés par une personne agée n'aient represente 
qu'une portion minime (6,6 %) de ce quartile. 

On a constaté que les taux de penetration du telephone 
et du cable étaient tous deux legerement plus élevés dans les 
ménages unifamiliaux que dans les ménages multiples et que 
dans les ménages d'une personne (tableau 7). Mais il n'y a 
pas ici de rapport qui ne refléte pas celui qui existe entre 
revenu et taux de pénétration. Plus de 60 % des ménages 
d'une personne et des menages multiples se rangeaient dans 
le quartile inférleur de revenu. Par exemple, n'eQt été le taux 
relativement élevé de pénétration chez Ies personnes agees, 
qui formaient une forte proportion de tous les ménages d'une 
personne, le taux de penetration du cable aurait éte encore 
plus faible dans le quartile inférieur. 

En contraste marqué avec les taux de penetration du 
telephone et du cable, les taux de pénétration de l'ordinateur 
et du modem présentaient des differences frappantes selon 
le genre des menages. Pour les ménages unifamiliaux sans 
enfants, les taux de penetration etaient plus élevés que pour 
les ménages d'une personne et les ménages multiples, et 
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Table 7 
Penetration rates and family type, 1995 

Tableau 7 
Taux de penetration et genre de ménage 

Single family - Menage unifamilial 

with children without children* 	 Other" All 

avec enfant* sans enfant 	 Autre** Toutes 

percentage - pourcentage 

Telephone - Téléphone 98.7 99.5 	 97.1 98.5 
Cable - Céble 74.8 75.5 	 69.3 73.4 
Computer - Ordinateur 40.4 28.0 	 16.8 28.8 
Modem 16.5 11.8 	 7.4 12.0 

with computer - avec ordinateur 40.7 42.2 	 441 41.8 

• This refers to unmarried children under age 18- Enfants cOlibataires do moThs do 18 ans 
Its consists of 84% one-person households and 16% multifamily households - Ménages dune personne a 84 % et menages multiples a 16 % 

households with children were higher still. Children 
have an effect independent of income, since they boost 
the penetration rates in all income quartiles. Even in 
the top quartile, where affordability was not an issue, 
computers were present in 44.8% of single-family 
households without children, but in 58% of those with 
children. Modem penetration rates followed the same 
pattern as computer penetration rates, but at lower 
levels, and family type had little effect on the proportion 
of computer households with a modem. 

The proportion of households with a telephone was 
the same in urban and in rural areas, and in all income 
ranges. All other penetration rates, though, were much 
higher in urban areas (Table 8). This was"camouflaged" 
in the totals, since only 14.9% of all households lived 
in rural areas. Cable penetration, in particular, was 
much higher in urban than in rural areas.This difference 
cannot be attributed to differences in income, since it 
was present throughout the income distribution. In the 
bottom income quartile, where 64.4% of households 
had cable, the penetration rate was almost nine in ten 
for urban households, but less than four in ten for rural 
households. In the top quartile, where 82.2% of all 
households had cable, the penetration rate was 87.4% 
for urban households, but only 38.5% for rural 
households. Accessibility, not affordability, was the most 
likely reason why the cable penetration rate was much 
lower in rural than in urban areas. 

Computer penetration rates also differed 
significantly between urban and rural households. 
Again, this difference cannot be attributed to income 
since it was fairly persistent throughout the income 
distribution. Even in the top quartile, 51.2% of urban 
households, but only 41.5% of rural households had a 
computer. Modem penetration rates even among  

ces taux étaient encore plus élevés pour les ménages 
unifamillaux avec enfants. La presence des enfants a un effet 
distinct du revenu, puisqu'elle fait grimper les taux de 
pénétration dans tous les quartiles de revenu. Même dans le 
quartile supérieur, oU l'abordabilité ne pose pas de problème, 
II y avail un ordinateur dans 44,8 % des ménages unifamiliaux 
sans enfants, mais ce pourcentage grimpait a 58 % dans les 
ménages avec enfants, Les taux de pénétration du modem 
obéissaient aux mêmes schemes que les taux de pénétration 
de l'ordinateur, mais a des niveaux plus faibles, et le genre de 
menage avait peu deffet sur Ia proportion des ménages ayant 
un ordinateur qui avaient aussi un modem. 

La proportion des ménages ayant le téléphone était Ia 
même dans les regions urbaines et dans les regions rurales, 
et Ce, a bus les paliers de revenu. bus les autres taux de 
pénétration étaient toutefois plus élevés dans les zones 
urbaines (tableau 8). Ce fail est 'cgomm& dans les totaux, 
puisque 14,9 % seulement de tous les ménages vivent en 
milieu rural. La pénétration du cable, en particulier, était 
beaucoup plus élevée dans les regions urbaines que dans 
les regions rurales. Get écart ne peut être atlribué a des 
differences de revenu, puisqu'il était present dans toute Ia 
distribution du revenu. Dans le quartile inférieurde revenu, oü 
64,4 % des menages avaient le cable, le taux de pénétration 
était quasi de neuf sur 10 pour les ménages urbains, mais 
moms de quatre sur 10 pour les ménages ruraux. Dans le 
quartile supérieur, oU 82,2 % de bus les ménages avaient le 
cable, le taux de pénétration était de 87,4 % pour les ménages 
urbains, mais uniquement de 38,5 % pour les ménages ruraux. 
Laccessibilité, et non l'abordabilité, était le motif le plus 
susceptible d'expliquer pourquoi le taux de pénétration du 
cable dans les regions rurales était beaucoup plus faible que 
dans les regions urbaines. 

Les taux de pénétration de l'ordinateur différaient 
également de façon significative selon que les ménages était 
urbains ou ruraux. Ici non plus cette difference n'était pas 
attribuable au revenu, puisqu'elle était assez persistante dans 
toute Ia distribution du revenu. Mème dans le quartile supérieur, 
51,2 % des ménages urbains avaient un ordinateur, ce qui 
n'était le cas que pour 41,5 % des ménages ruraux. Les taux 
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Table 8 	 Tableau 8 
Penetration rates by residential location, 1995 	Taux de penetration scion Ic lieu de residence, 1995 

	

Urban 	 Rural 	 All 

	

Urbain 	 Rural 	 Tous 

percentage - pourcentage 

Telephone - Téléphone 	 98.5 	 98.6 	 98.5 
Cable - Cable 	 80.2 	 34.5 	 73.4 
Computer - Ordinataur 	 30.0 	 22.1 	 28.8 
Modem 	 13.0 	 6.5 	 12.0 

with computer - avec ordinateur 	 43.5 	 29.2 	 41.8 

As a percentage of households with a computer - Pourcentage par rapport bus les menages possedant un ordinateur 

computer owners were lower in rural than in urban 
areas. 

de pénétration du modem dans les regions rurales étaient 
plus faibles que dans les regions urbaines, méme chez les 
propriétaires d'ordinateur. 

Distribution Provinciale 
Les taux de pénétration du téléphone étaient trés élevés 

dans toutes les provinces. Lécart entre le plus faible et le plus 
élevé de ces taux n'était que de deux points de pourcentage. 
Les taux de pénétration du cable, de l'ordinateur et du modem, 
cependant, diftéraient substantiellement d'une province a 
l'autre (tableau 9), en partie a cause des écarts de revenu 
moyen entre les provinces. 

Provincial Distribution 
Telephone penetration rates were very high in all 

provinces. The difference between the lowest and the 
highest was only two percentage points. Penetration 
rates for cable, computers and modems, however, were 
substantially different across provinces (Table 9), partly 
due to differences in average income across provinces. 

Table 9 
Penetration rates by province, 1996 

Tableau 9 
Taux de penetration selon Ia province, 1996 

Mid. PEt. N.S. N.B. Que. Aib. B.C. 
Ont. Man. Sask. Canada 

1.-N. i.-P.-E. N.-E. N.-B. Qué. AIb. C-B. 

percentage - pourcentage 

Telephone - Téléphone 97.4 98.0 98.3 98.2 98.8 98.8 98.3 98.7 99.1 98.8 98.7 
Cable - Céble 81.7 67.3 73.9 69.1 66.7 78.2 69.3 60.2 71.2 84.2 74.0 
Computer - Ordinateur 21.5 22.4 26.1 21,4 24.0 35.8 25.7 28.3 37,9 37.7 31.6 
Modem 10.5 10.2 14.6 10.2 9.7 17.6 14.4 12.0 20.9 20.8 15.5 

with computer- 
avec ordinateur 48.8 45.5 55.9 47.5 40.3 49.2 56.0 42.6 55.2 55.2 49.2 

lnternet 4.7 0.0 8.1 4.6 4.1 8.7 6.4 4.7 10.0 10.4 7.4 
Population 1.7 0.4 3.1 2.5 26.2 36.7 3.7 3.3 9.1 13.1 100.0 

As a percentage of households with a computer - Pourcentage par rapport a bus las menages possédant un ordinateur 

The proportion of households with cable was 
lowest in Saskatchewan and highest in British 
Columbia. British Columbia, together with 
Newfoundland, Nova Scotia and Ontario, had cable 
penetration rates in excess of the national rate. Of the 
three provinces containing three-quarters (75.9%) of 
all households-Ontario, Quebec and British Columbia-
only Quebec had a cable penetration rate less than 
the national rate. More than one-quarter (26.1%) of all 
households were located in Quebec, and more than 
one-third (36.8%) in Ontario. Cable penetration rates 
rose with income in all provinces. In Quebec, only 

La plus faibie proportion des ménages ayant le cable se 
situait en Saskatchewan et Ia plus élevée en Colombie-
Britannique. La Colombie-Britannique, a l'instar de Terre-
Neuve, de Ia Nouvelle-Ecosse et de l'Ontario, présentait des 
taux de pénétration du cable supérleurs au taux national. Parmi 
es trois provinces renfermant les trois quarts (75,9 %) de tous 
les ménages - I'Ontario, le Québec et Ia Colombie-
Britannique - seul le Québec présentait un taux de 
pénétration du cable inférieur au taux national. Le Québec 
englobait plus du quart (26,1 %) de tous les ménages, et 
'Ontario plus du tiers (36,8 %). Les taux de pénétration du 
cable augmentaient parallèlement au revenu dans toutes les 
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51.7% of households in the bottom quartile had cable, 
compared with 78% in the top quartile. In the bottom 
quartile of the national income distribution, however, 
Quebec's cable penetration rate was significantly lower 
than that of most other provinces. Almost three in four 
(74.1%) Ontario households and more than four in five 
(81%) British Columbia households in the bottom 
quartile had cable. 

There were particularly significant differences in 
computer ownership by province. In the Atlantic 
provinces (with less than 8% of all households) about 
one in five had a computer. Slightly less than one in 
four households in Manitoba and Saskatchewan (7% 
of all households) had a compute r.The three provinces 
with the highest household incomes—Ontario, Alberta 
and British Columbia—were the only provinces with 
computer penetration rates about one in three 
households above the national rate. In contrast, less 
than one in four Quebec households had a computer. 

As with cable, the computer penetration rates 
increased with income in each province, but the 
differences between Ontario and Quebec were not as 
large for computers as for cable. In the bottom quartile 
of the national income distribution, 10.8% of Quebec 
households and 13.6% of Ontario households had 
computers. In the top quartile of the distribution, 78% 
of Quebec households and 83% of Ontario households 
had computers. Only 19.2% of Quebec households 
were in the top quartile, however, compared with 30.6% 
of Ontario households. 

Modem ownership among households with 
computers differed by province to a greater extent than 
by any other demographic characteristic at the national 
level, except residential location in urban or rural areas. 
Modem penetration rates among computer households 
ranged from less than one-third (32.9%) in 
Saskatchewan to almost one-half (49.7%) in PEI. 
Throughout the income distribution, the proportion of 
computer owners with a modem was lower in Quebec 
than in Ontario. Quebec's comparatively lower 
penetration rates in cable, computers and modems may 
be attributable in part to language. Cable channels 
are typically in English, which is also the dominant 
language of the Internet. 

Comparisons with the United States 
This section compares Canadian data with US 

figures although the two sets of data are not directly 
comparable. The US data were collected in November 
1994, a few months earlier than the Canadian data, 
and the study did not report data on cable penetration. 
Additional data, such as differences in absolute and 
relative computer prices, were not available for a proper  

provinces. Au Québec, seuls 51,7 % des ménages du quartile 
inférieur avaient le cable, en comparaison des 78 % du quartile 
supérieur. Dans le quartile inférieur de Ia distribution nationale 
du revenu, cependant, le taux de pénétration du cable était 
beaucoup plus faible au Québec que celui qu'on a constaté 
dans Ia plupart des autres provinces. Dans le quartile inférieur, 
pres de trois ménages sur quatre (74,1 %) de l'Ontario et plus 
de quatre ménages surcinq (81 %) de Ia Colombie-Bntannique 
étaient dotes du cable. 

On a constaté des differences particulièrement 
significatives selon Ia province concernant Ia propriété d'un 
ordinateur. Dans les provinces Atlantiques (avec moms de 
8 % de tous les menages) environ un ménage sur cinq avait 
un ordinateur. Possédaient un ordinateur, un peu moms d'un 
ménage sur quatre du Manitoba et de la Saskatchewan (7 % 
de tous les menages). Les trois provinces oü le revenu des 
menages était le plus élevé - 'Ontario, 'Alberta et Ia 
Colombie-Britannique - étaient les seules provinces oü les 
taux de pénétration de l'ordinateur (environ un menage sur 
trois) étaient supérieurs au taux national. Au Québec, en 
revanche, moms d'un menage sur quatre possédait un 
ordinateur. 

Comme pour le cable, les taux de pénétration de 
l'ordinateur augmentaient parallèlement au revenu dans 
chaque province, mais les écarts entre l'Ontario et le Québec 
n'étaient pas aussi marques pour l'ordinateurque pour le cable. 
Dans le quartile inférieur de Ia distribution nationale du revenu, 
10,8 % des ménages du Québec et 13,6 % des ménages de 
l'Ontario avaient un ordinateur. Dans Ie quartile supérieur de 
Ia distribution, 78 % des ménages du Québec et 83 % des 
menages de l'Ontario avaient un ordinateur. Seuls 19,2 % des 
ménages du Québec se situaient dans le quartile supérieur, 
toutefois, en comparaison de 30,6 % des ménages de 
I'Ontario. 

La propriete d'un modem dans les ménages ayant un 
ordinateur différait selon Ia province, dans une plus grande 
mesure que toute autre caractéristique démographique au 
palier national a l'exception de Ia region, urbaine ou rurale, de 
residence. Les taux de pénétration du modem dans les 
menages ayant un ordinateur allaient de moms du tiers 
(32,9 %) en Saskatchewan a prés de Ia moitié (49,7 %) dans 
l'lle-du-Prince-Edouard. Dans toute Ia distribution du revenu, 
Ia proportion des propriétaires d'ordinateur ayant un modem 
était plus faible au Québec qu'en Ontario. Les taux de 
pénétration du cable, de l'ordinateuretdu modem, relativement 
plus faibles au Québec, peuvent être attribuables en partie a 
Ia langue. Les chamnes câblodistribuées sont genéralement 
de Iangue anglamse, alors que l'anglais domine sur 'Internet. 

Comparaisons avec les Etats-Unis 
Dans cette section, nous comparons les données relatives 

au Canada avec celles qui portent sur les Etats-Unis bien 
que les deux ensembles de données ne soient pas directement 
comparables. Les données relatives aux Etats-Unis ont été 
réunies en novembre 1994, quelques mois avant les données 
relatives au Canada, et l'étude ne présentait pas de données 
sur Ia pénétration du cable. II n'a pas été possible d'obtenir de 
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comparison. Differences in income distribution 
between the two countries are also a factor affecting 
comparability, and the income and demographic 
categories are not identical. However, general 
comparisons are possible. Although the US study did 
not report national average penetration rates, the 
figures were obtained directly from the US Department 
of Commerce. 

A higher proportion of households in Canada 
(98.5%) than in the United States (93.8%) had a 
telephone. The penetration rates were lower in the 
United States at all income levels, but particularly 
among low income groups. For example, less than 
82% of US households with an income below 
US$10,000 had a telephone compared to more than 
92% of Canadian households with an income under 
CAN$10,000. The proportion of households with 
computers was only slightly higher in Canada (28.8%) 
than in the United States (25.5%). However, the 
Canadian penetration rates appeared higher than the 
US rates at lower income levels, and lower at high 
income levels. In Canada, 9.9% of households with 
an income between CAN$10,000 and CAN$15,000 
had a computer. Canadian households with an income 
of more than CAN$70,000 had penetration rates of 
52.7% overall. 

Furthermore, the Canadian penetration rates were 
higher at every comparable level of education, and 
particularly at low levels. On the other hand, although 
the modem penetration rates of Canada and the United 
Sates were comparable (12% vs. 11.6%), among 
households with a computer the proportion with a 
modem was lower in Canada (41.8%) than in the United 
States (45.5%). The age and educational relationships 
observed for Canada held true for the United Sates. 

Although comparable data for other countries are 
not readily available, a recent OECD study (Kawachi 
1996) indicates that penetration rates for telephones, 
cable, computers and modems are much lower in 
Japan, the United Kingdom, France and Germany than 
in the United States and of course in Canada. 

Summary 
Canada is well placed to join the Information 

Society. The proportion of Canadian households with 
telephone service practically universal. Almost three-
quarters of Canadian households subscribe to cable, 
and some of those that do not subscribe are served by 
satellite. On the other hand, despite rapid growth in 
recent years, less than one-third of Canadian 
households had a computer in 1995, and little more 
than one-tenth of households had a modem. However,  

données supplémentaires, par exemple les écarts des prix 
absolus et relatifs des ordinateurs, afin d'établir une 
comparaison en bonne et due forme. Les differences eritre 
les deux pays sur le plan de Ia distribution du revenu sont 
également un facteurqui a une incidence sur Ia comparabilité; 
de plus, les categories demographiques et de revenu ne sont 
pas identiques. On peut toutefois établir des comparaisons 
d'ordre general. Létude américaine ne faisait pas état de taux 
nioyens de pénétration a l'échelon national, mais nous nous 
sommes procure ces chiffres directement du Department of 
Commerce des Etats-Unis. 

La proportion des menages ayartt le téléphone était plus 
forte au Canada (98,5 %) qu'aux Etats-Unis (93,8 %). Les 
taux de pénétration étaient plus faibles aux Etats-Unis a tous 
les paliers de revenu, mais particulIèrement dans les groupes 
a faible revenu. Par exemple, moms de 82 % des menages 
américains dont le revenu était inférleur a 10 000 $ US avaient 
le téléphone en comparaison de plus de 92 % des menages 
canadiens dont le revenu était inférieur a 10 000 $ CAN. La 
proportion des ménages ayant un ordinateur était seulement 
légèrement plus élevée au Canada (28,8 %) qu'aux Etats-
Unis (25,5 %). Cependant, les taux de pénétration au Canada 
semblaient plus élevés que les taux aux Etats-Unis a des 
paliers de revenu inférieurs, et plus faibles a des paliers de 
revenu élevés. Au Canada, 9.9% des ménages dont le revenu 
allait de 10 000 $ CAN a 15 000 $ CAN avaient un ordinateur. 
Les ménages canadiens dont le revenu dépassait 
70000 $ CAN présentaient des taux de pénétration de 52,7 % 
dans l'ensemble. 

En outre, les taux de pénétration au Canada étaient plus 
élevés a tous les niveaux d'instruction comparables et, tout 
partkulièrement, aux niveaux élémentaires. Par ailleurs, méme 
Si les taux de pénétration du modem au Canada et aux Etats-
Unis étaient comparables (12 % et 11,6 %), Ia proportion de 
ceux qui avaient aussi un modem dans les ménages 
possédant un ordinateur était plus faible au Canada (41,8 %) 
qu'aux Etats-Unis (45,5 %). Les rapports selon l'âge et le degre 
d'instruction qui avaient été observes au Canada se sont 
confirmés aux Etats-Unis. 

Des données comparables portant sur d'autres pays ne 
sont pas facilement accessibles, mais une étude récente de 
I'OCDE (Kawachi, 1996) indique que les taux de pénétration 
du téléphone, du cable, de lordinateur et du modem, sont 
beaucoup plus bas au Japan, au Royaume-Uni, en France et 
en Allemagne qu'aux Etats-(Jnis, et naturellement qu'au 
Canada. 

Résumé 
Le Canada est en bonne position pour s'intégrer a Ia 

société de l'information. La proportion des ménages canadiens 
qui disposent du service telephonique correspond, a peu de 
chases près, a l'universalité. Près des trois quarts des 
ménages canadiens sont abonnés au cable, et une partie de 
ceux qui ne sont pas abonnés sont désservis par satellite. 
Par ailleurs, malgré une croissance rapide a ce chapitre 
pendant les dernières années, en 1995, mains d'un tiers des 
ménages canadiens avaient un ordinateur eta peine plus du 
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these are relatively new products. Furthermore, 
penetration rates have been increasing fast, despite 
an expanding population, so that the increase in the 
number of households with these devices is even 
greater than that suggested by penetration rates. 

The level of household income has a substantial 
effect on the penetration rates for cable, computers 
and modems, as do education and employment status, 
both of which have important effects on household 
income. However, the level of education has an 
important effect on computer and modem penetration 
rates that is independent of income. Not surprisingly, 
higher levels of education are associated with higher 
computer and modem penetration rates, regardless of 
income. Age also has important effects that are 
independent of income. Households headed by senior 
citizens have a high cable penetration rate even at low 
income levels, but a low computer penetration rate at 
high income levels. The presence of children in 
households also causes a significant increase in 
computer penetration rates. 

Not only do households in rural locations have a 
much lower cable penetration rate than urban 
households, but they also have a much lower computer 
penetration rate. Furthermore, the proportion of 
computer households that have a modem is less 
among rural than among urban households, and there 
are significant differences in cable, computer and 
modem penetration rates across provinces. In general, 
penetration rates are higher in Canada than in the 
United States and other countries. 

This study has focused on households, but further 
work is needed to examine access to the Information 
Highway at points other than households—schools, 
libraries and other community centres, hospitals and 
other health care facilities. As well, more information is 
needed on access for small and medium-sized 
businesses, and on the implications of the growth in 
self-employment and multiple employment for access 
to and usage of the Information Highway. 

Even if networks were to cover the entire country 
and the necessary terminals were to become available 
in all households, what would ultimately matter would 
be the use to which households put them and the 
benefits they derived from such use. To date, there is 
very little information on how Canadians use the various 
components of the Information Highway in their homes, 
although there is ample evidence that they use them 
increasingly in the workplace (GSS 1995). 

Another important consideration that spans the 
Information Highway is the level and structure of prices. 
Prices, in conjunction with income, ultimately determine  

dixième d'entre eux avaient un modem. Mais il s'agit là de 
produits relativement nouveaux. De plus, les taux de 
pénétration ont augmente rapidement malgré une population 
en expansion, de sorte que 'augmentation du nombre des 
ménages possédant cet équipement est encore plus forte que 
celle qui est suggérée par les taux de pénétration. 

Le niveau de revenu des ménages a une portée 
considerable sur les taux de pénétration du cable, de 
l'ordinateur et du modem, tout comme le degré d'instruction 
et Ia situation d'activité, ces deux derniers facteurs ayant des 
effets importants sur le revenu du ménage. Cependant, le 
niveau d'instruction a un effet important sur les taux de 
pénétration de l'ordinateur et du modem, effet distinct de celui 
du revenu. II n'est pas étonnant de constaterque des niveaux 
d'instruction plus élevés sont associés avec les taux plus 
élevés de pénétration de l'ordinateuretdu modem, peu importe 
le niveau de revenu. Lâge a egalement des eftets importants, 
qui sont distincts de ceux du revenu. Les menages dirigés 
par des personnes âgées présentent un taux élevé de 
pénétration du cable, méme a de faibles paliers de revenu, 
mais un faible taux de pénétration de l'ordinateur, mème a 
des paliers élevés de revenu. La presence d'enfants dans les 
menages entraine aussi une augmentation sensible des taux 
de pénétration de l'ordinateur. 

Non seulement les menages des regions rurales 
présentent-ils un taux de pénétration du cable beaucoup plus 
faible que celui des ménages urbains, mais encore un taux 
de pénétration de l'ordinateur également beaucoup plus faible. 
De plus, Ia proportion des ménages possédant un ordinateur 
qui ont aussi un modem est plus faible chez les ménages 
ruraux que chez les ménages urbains, et il y a des differences 
significatives d'une province a l'autre pour ce qui est des taux 
de pénétration du cable, de l'ordinateur et du modem. Defacon 
generale, les taux de pénétration sont plus élevés au Canada 
qu'aux Etats-Unis et dans d'autres pays. 

Notre étude a porte sur les ménages, mais d'autres 
travaux seront nécessaires pour l'examen de l'accès a 
l'autoroute de l'intormation ailleurs que dans les menages - 
c'est-à-dire dans les écoles, bibliotheques et autres centres 
communautaires, ainsi que dans les hOpitaux et d'autres 
établissements de soins de sante. De même, il nous faut 
davantage d'information sur les moyens d'accès pour Ia petite 
et moyenne entreprise et sur les ramifications de Ia croissance 
du travail autonome et du cumul d'emplois pour l'accès a 
l'autoroute de l'information et pour son utilisation. 

Même si les réseaux devaient encercler le pays tout entier 
et si les terminaux nécessaires étaient mis a Ia portée de 
tous les ménages, ce qui importerait, en dernière analyse, 
serait l'utilisation qu'en feraient les menages et les avantages 
qu'ils tireraient de cette utilisation. II existe encore trés peu 
d'information sur Ia façon dont les Canadiens se servent au 
foyer des diverses composantes de l'autoroute de l'information, 
bien que soit trés bien documenté le fait qu'ils s'en servent de 
plus en plus au travail (ESG, 1995). 

Une autre dimension importante qui touche les réseaux 
de l'autoroute de l'information est le niveau et Ia structure des 
prix. Les prix et le revenu sont les facteurs qui, en definitive, 
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affordability and hence universality. Prices are of both 
the "stock" and the 110w variety". Cable is a regular 
purchase with a relatively small periodic cost, and the 
same applies, for instance, to Internet access providers. 
On the other hand, computers are one-time or 
infrequent purchases with a relatively high lump-sum 
cost. En though the cost of a computer over its lifetime 
may be less than the cumulative cost of cable over the 
same period, lower-income households likely find the 
lump-sum payment less affordable. How prices will 
move in the future depends on a host of factors. For 
example, if local telephone services become more 
expensive as long-distance rates fall, or if flat-rate 
charges for basic cable services are replaced with pay-
per-use charges, some users will find the systems less 
affordable, while others will find them more affordable. 
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déterminent l'abordabilité et, partant, l'universalitO. Les prix 
tiennent ou de l'"investissement' ou de I'caccessoire 
périodiquen. La câblodistribution représente un achat régulier 
dont le coüt périodique est relativement minime, et I'on peut 
dire Ia même chose, par exemple, des fournisseurs d'accès a 
l'lnternet. Par ailleurs, l'ordinateur est un article durable, dont 
l'achat est peu frequent et le coCit integral relativement élevé. 
MOme si le coüt d'un ordinateur sur sa période de durée utile 
peut être moms élevé que le coüt cumulatif du cable pendant 
Ia même période, les menages a faible revenu considèrent 
probablement qu'ils sont peu en mesure d'en faire I'achat 
ponctuel. [evolution future des prix depend d'une foule de 
facteurs. Par exemple, Si les services teléphoniques locaux 
deviennent plus onéreux au fur et a mesure de Ia baisse des 
tarifs de I'interurbain, OU si les redevances forfaitaires 
correspondant aux services de base du cable cèdent le pas 
a une tarification a paiement sélectif, les systemes pourront 
devenir moms abordables pour certains mais plus abordables 
pour d'autres. 
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Un Portrait du 
Canada 
Un voyage memorable 

A book to captivate 
everyone,Canada: A Portrait is a 
compelling record in words and 
pIctures of the excitement and 
diversity of present-day Canada. 
This all-new edition of Statistics 
Canada's proven bestseller 
features a striking full-colour 
dustjacket reproduction of 
Sweetgrass, the rich impression-
istic painting by Canadian artist 
Frank Mayrs. Once you open its 
appealing cover, you will discover 
that Canada: A Portrait not only 
delights the eye, it stimulates the 
Imagination. Each page is 
brimming with lively and 
Intriguing facts, bringing to life 
the personality and charisma of 
Canada in a clear, easy-to-read 
and entertaining narrative, 
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hockey and home computers. Canada: A Portrait offers a Canada ofure un examen complet de ce pays unique refiCtant des 
complete examination of this unique country and reflects perspectives intéressantes. 
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Imaginative pictorial images. 
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Share the Canada: A Portrait experience with Son format attrayant, son design riche, son contenu intrigant et son 
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Its charming format, rich design, intriguing content and ou a recevoir. 
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Canada: A 
Portrait 
A Memorable Journey 
Throuah Canada - 	 a travers le Canada 

(In portrait du Canada captivera tout 
ie monde. C'est un recuell irresistible, 
en mots et en images, de tout ce gui 
falt le dynamisme et Ia diversitC du 
Canada daujourd'hui. Cette nouvelle 
edition de i'lndiscutable best-seller de 
Statistique Canada offre, sur Ia 
laquette, un magnifique paysage 
impressionniste, intitulC Sweet,gras.s, 
de l'artiste canadien Frank Mayrs. Des 
La premiere page, vous serez fascinC 
par Ia beauté des images et du texte et 
vous laisserez vagabonder votre 
imagination. Chaque page regorge de 
faits vivants et intrigants donriant vie 
au caractCre et au magnetisme du 
Canada dans une iangue claire, simple 
et prenante. 



Recent 	 Etudes spéciales 
feature 	 récemment 
articles 	 parues 

January1990 
Rates of Return on Trusteed Pension Funds. 

February 1990 
1, The Reliability of the Canadian National 

Accounts Estimates. 
2. A Guide to Using Statistics- Getting the Most 

Out of Them. 

March1990 
1989 Year-end Economic Review. 

April 1990 
The Distribution of Wealth in Canada and the United 
States. 

May 1990 
Real Gross Domestic Product: Sensitivity to the 
Choice of Base Year. 

July1990 
A New Look at Productivity of Canadian Industries. 

August1990 
Capital Investment Intentions and Realizations for 
Manufacturing Plants in Canada: 1979-1988. 

September 1990 
The Labour Market Mid-year Report. 

October 1990 
Patterns of Quits and Layoff in the Canadian 
Economy. 

November 1990 
Effective Tax Rates and Net Price Indexes. 

December1990 
Patterns of Quits and Layoffs in the Canadian 
Economy - Part II. 

January1991 
Recent Trends in the Automotive Industry. 

February 1991 
Year-end Review of Labour Markets. 

Mamh 1991 
Tracking Down Discretionary Income. 

April 1991 
Industry Output in Recessions. 
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Janvier 1990 
Le taux de rendement des caisses de ret raite en fiducie. 

Février 1990 
1. La fiabilité des estimations des Comptes nationaux 

du Canada. 
2. Un guide sur I'utilisation des statistiques - comment 

en tirer le maximum. 

Mars 1990 
Revue economique de fin d'année, 1989. 

Avril 1990 
La repartition de Ia richesse au Canada et aux Etats-Unis. 

Mai 1990 
Produit intérieur brut en termes reels: sensibilité au choix de 
l'année de base. 

Juillet 1990 
Nouvelle perspective sur Ia productivité des industries 
canadiennes. 

AoQt 1990 
Investissements prevus et réalisés des usines du secteur 
de Ia fabrication au Canada :1979-1988. 

Septembre 1990 
Le marché du travail: Bilan de la mi-année. 

Octobre 1990 
Le comportement des démissions et des mises a pied au 
Canada. 

Novembre 1990 
Les taux de taxe actuels et les indices de prix net. 

Décembre 1990 
Le comportement des démissions et des mises a pied au 
sein de léconomie canadienne - Partie II. 

Janvier 1991 
Tendances récentes dans l'industrie automobile. 

Février 1991 
Le marché du travail: Bilan de fin d'année. 

Mars 1991 
Determination du revenu discrétionnaire. 

Avril 1991 
La production des industries durant Ies recessions. 
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Recent feature articles 
	

Etudes spéciales récemment parues 

May1991 
	

Mai 1991 
Government Subsidies to Industry. 	 Les subventions gouvernementales accordées aux 

industries. 

June1991 	 Juin 1991 
1. The Growth of the Federal Debt. 	 1. La croissance de Ia dette fédérale. 
2. Foreign Investment in the Canadian Bond Market, 	2. Les placements etrangers sur le marché obligataire 

1978 to 1990. 	 canadien, 1978-1990. 

July 1991 
Big is Beautiful Too - Wages and Worker 
Characteristics in Large and Small Firms. 

August 1991 
International Perspectives on the Economics of 
Aging. 

September1991 
Family Income Inequality in the 1980s. 

October 1991 
The Regulated Consume Price Index. 

November 1991 
Recent Trends in Consumer and Industry Prices. 

December 1991 
New Survey Estimates of Capacity Utilization. 

January1992 
Repeat Use of the Unemployment Insurance 
Program. 

February 1992 
The Labour Market: Year-end Review. 

March 1992 
Firm Size and Employment: Recent Canadian 
Trends. 

April 1992 
Canada's Position in World Trade. 

May1992 
Mergers and Acquisitions and Foreign Control. 

June 1992 
The Value of Household Work in Canada, 1986. 

July1992 
An Overview of Labour.  Turnover. 

August1992 
Characteristics of Importing Firms, 1978-86. 

Juillet 1991 
Big is Beautiful Too - Les salaires et les autres 
caracteristiques des travailleurs dans les grandes et les 
petites entreprises. 

AoOt 1991 
Perspectives internationales sur l'économie du 
vieillissement. 

Septembre 1991 
Inegalite du revenu des familIes dans les années 80. 

Octobre 1991 
L'indice réglemente des prix a Ia consommation, 

Novembre 1991 
Tendances récentes des prix a Ia consommation et 
industriels. 

Décembre 1991 
Nouvelles estimations d'enquête sur le taux d'utilisation de 
Ia capacité. 

Janvier 1992 
Recours répétés a l'assurance-chOmage. 

Février 1992 
Le marché du travail: bilan de fin d'année. 

Mars 1992 
Evolution récente au Canada, du rapport entre la taille des 
entreprises et I'emploi. 

Avril 1992 
La position du Canada au sein du commerce mondial. 

Mai 1992 
Les fusions, les acquisitions et le contrOle étranger. 

Juin 1992 
La valeur du travail, menager au Canada, 1986. 

Juillet 1992 
Le roulemerit de Ia main-d'oeuvre. 

AoQt 1992 
Les caracteristiques des firmes importatrices, 1978-1986. 
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Recent feature articles 

September 1992 
Output and Employment in High-tech Industries. 

October 1992 
Discouraged Workers - Where have they gone?. 

November 1992 
Recent Trends in the Construction Industry. 

December 1992 
Cross-border Shopping -Trends and Measurement 
Issues. 

January 1993 
Canada's lnterprovincial Trade Flows of Goods, 
1984-88. 

February 1993 
The Labour Market: Year-End Review. 

April 1993 
Globalisation and Canada's International Investment 
Position. 

May 1993 
1. RRSPs: A Growing Pool of Investment Capital 
2. The Foreign Investment of Trusteed Pension 

Funds. 

June1993 
Investment Income of Canadians. 

July 1993 
Productivity of Manufacturing Industries in Canada 
and the United States. 

September 1993 
The Duration of Unemployment During Boom and 
Bust. 

October 1993 
1. The New Face of Automobile Transplants in 

Canada. 
2. lnterprovincialTrade Flows of Goods and 

Services. 

December 1993 
Recent Trends in Canadian Direct Investment 
Abroad -The Rise of Canadian Multinationals. 

January 1994 
Unemployment and Unemployment Insurance: An 
Update. 

February 1994 
1. A Profile of Growing Small Firms. 
2. The Distribution of GDP by Sector.  

Etudes spéciales récemment parues 

Septembre 1992 
La production et l'emploi des industries a haute technicité. 

Octobre 1992 
Les travailleurs decourages - Que sont-ils devenus?. 

Novembre 1992 
Tendances récentes dans l'industrie de Ia construction. 

Décembre 1992 
Achats outre-frontière -Tendances et mesure. 

Janvier 1993 
Flux du commerce interprovincial des biens au Canada 
1984-88. 

Février 1993 
Le marché du travail: Bilan de fin d'année. 

Avril 1993 
La mondialisation et le bilan des investissements 
internationaux du Canada. 

Mai 1993 
1. Les REER : Des fonds de placement en croissance. 
2. Les placements etrangers des caisses de retraite en 

fiducie. 

Juin 1993 
Le revenu de placements des canadiens. 

Juillet 1993 
Productivité des industries manufacturières au Canada et 
aux Etats-Unis. 

Septembre 1993 
La durée du chomage en période de prosperité et de 
recession. 

Octobre 1993 
1. Les sociétés transplantées au Canada dans le 

secteur de l'automobile: nouveau portrait. 
2. Les flux du commerce interprovincial des biens et des 

services. 

Décembre 1993 
Tendances récentes des investissements directs canadiens 
a l'etranger - Lessor des multinationales canadiennes. 

Janvier 1994 
Les chômeurs et I'assurance-chomage: une mise a jour. 

Février 1994 
1. Un profil des petites entreprises en croissance. 
2. La ventilation par secteur du PIB. 
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Recent feature articles 
	

Etudes spéciales récemment parues 

March1994 
Labour Markets and Layoffs During the Last Two 
Recessions. 

April1994 
The Value of Household Work in Canada, 1992" 

May1994 
1. Unemployment Insurance, Temporary Layoffs, 

and Recall Expectations. 
2. Assessing the Size of the Underground 

Economy: The Statistics Canada Perspective. 

June1994 
A Profile of High Income Ontarians. 

August 1994 
Innovation: The Key to Success in Small Firms. 

September 1994 
The hours people work. 

October1994 
Leaders and Laggards: Quality management in 
Canadian manufacturing. 

November 1994 
Provincial GDP by industry, 1984-1993. 

December 1994 
The Distribution of UI Benefits and Taxes in Canada. 

January 1995 
Small Firms and Job Creation - A Reassessment. 

February 1995 
An Overview of Recent Trends in Personal 
Expenditure. 

March 1995 
The Labour Market: Year-End Review. 

April 1995 
The Work Experience of Canadians: A First Look. 

May1995 
Energy Consumption Among the G-7 Countries. 

June1995 
1. Provincial GDP by Industry. 
2. InterprovincialTrade. 

August 1995 
Purchasing power parities. 

Mars 1994 
Les marches du travail et les mises a pied au cours des 
deux dernières recessions. 

Avril 1994 
La valeur du travail ménager au Canada, 1992. 

Mai 1994 
1. Assurance-chomage, mises a pied temporaires, et 

previsions de rappel. 
2. Evaluation de la dimension de l'économie souterraine: 

Le point de vue de Statistique Canada. 

Juin 1994 
Un profit des Ontariens a revenu élevé. 

AoOt 1994 
L'innovation: La clé de Ia réussite des petites entreprises. 

Septembre 1994 
Les heures consacrées au travail. 

Octobre 1994 
Les chefs de file et les trainards: La gestion de Ia qualité 
dans le secteur canadien de Ia fabrication. 

Novembre 1994 
PIB provincial par industrie, 1984-1993. 

Décembre 1994 
La distribution des prestations et des taxes d'assurance-
chômage au Canada. 

Janvier 1995 
Les petites entreprises et Ia creation demplois - 
réévaluation des faits. 

Février 1995 
Une vue globale des tendances récentes des dépenses 
personnelles. 

Mars 1995 
Le marché du travail: bilan de fin d'année. 

Avril 1995 
Lexpérience de travail des canadiens: un premier aperçu. 

Mai 1995 
Consommation dénergie dans les pays membres du 
groupe des sept. 

Juin 1995 
1. Le FIB par industrie. 
2. Commerce interprovincial. 

AoUt 1995 
La parité du pouvoir dachat. 
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September1995 
Recent trends in payroll taxes. 

November 1995 
A primer on financial derivatives. 

December 1995 
Capitalizing on RRSPs. 

January1996 
Changes in job tenure since 1981. 

February 1996 
Alternative measures of business cycles in Canada: 
1947-1992. 

March1996 
The labour force survey: 50 years old. 

April 1996 
Economic developments in 1995. 

May1996 
Technology and competitiveness in Canadian 
manufacturing establishments. 

June1996 
Do earnings rise until retirement? 

Juty 1996 
Recent trends in provincial growth. 

August1996 
The concentration of job creation in companies. 

September 1996 
The changing workweek: trends in weekly hours of 
work. 

October 1996 
The effect of rebasing on GDP 

November 1996 
Job creation, wages and productivity in 
manufacturing 

Septembre 1995 
Tendances récentes des cotisations sociales patronales. 

Novembre 1995 
Une introduction aux produits financiers dérivés. 

Décembre 1995 
Exploiter les REER. 

Janvier 1996 
Changements de Ia durée des emplois depuis 1981. 

Février 1996 
Diverses mesures des cycles daffaires au Canada: 
1947-1 992. 

Mars 1996 
L'enquète sur Ia population active: 50 ans déjà. 

Avril 1996 
La conjoncture économique en 1995. 

Mai 1996 
La technologie et Ia competitivité dans les établissements 
de fabrication au Canada. 

Juin 1996 
Les gains augmentent-ils jusquà Ia retraite? 

Juillet 1996 
Tendances recentes de Ia croissance par province. 

AoCit 1996 
La concentration de Ia creation demplois dans les 
entreprises. 

Septembre 1996 
Evolution de Ia semaine de travail : tendances dans les 
heures de travail hebdomadaires. 

Octobre 1996 
L'effet du changement d'année de base sur le PIB 

Novembre 1996 
Creation demplois, revenu et productivité dans le secteur 
manufacturier 
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E mboItez Ic pas a des centaines de professionnels de Ia sante, de 
chercheurs, d'assureurs et de décideurs qui se tournent vers Rappofls 

sur la sante pour obtenir des fans et des chiffres fiables. Publié quatre fois 
lan, ce périodique, qui repond aux normes sévéres de Staustique Canada en 
matière dexactitude et d'actualité des données, vous sera fort utile. Chacun 
des volumes vous offre des: 
• faits saillants des données qui viennent de paraitre 
• informarions sur les publications récentes et Its mises a jour 
• articles vivants et pénetrants 
• renseignements sur les tableaux spécialisés et les donnees personnalisées 
Des textes concis, des graphiques instructifs et des tableaux ladles a 
consulter donnent un mélange parfait de données essentielles et d'analyses 
directes. Les numéros de Rapports sur Ia santE sont redigés par les 
analystes du Centre canadien d'information sur Ia sante avec l'apport inédit de 
specialistes de l'extérieur. On peut ainsi brosser un tableau particulièrernent 
fIdèle de Ia situation et aborder un vaste éventail de sujets d'un point de vue 
tout a fait novateur. Parmi ces sujets, il y a 
• Ia femme et les maladies cardlo-vasculaires 
• les soins de sante pour les ames 
• les récentes découvertes sur le cancer, les maladies du coeur 

et Ia tuberculose 
Ia mortalité selon les professions 

• les risques pour Ia sante et Ia catégorie sociale 
Avec sa grande portée et ses fairs solides, Rapports sur la santE a 
rapidement acquis une reputation de source digne de foi sur les faits 
nouveaux et les preoccupations du domaine de Ia sante. Cette publication est 
un ouvrage essentiel si vous planifiez, établissez, offrez ou évaluez des 
programmes et des activités, autrement dit si vous êtes intéressé par les 
questions relatives a Ia sante. 
Ne soyez pas simplement informé. Disposez de renseignements actuels et 
fiables, soit les renseignements de pointe sur Ia sante des Canadiens et les 
soins de sante au pays que vous offre Rapports stir la santE. Abonnez-
vous des aujourd'hui. 
L'abonnernent a Rapports stir Ia sante (no 82-0030XPB au catalogue) 
cofite 112 $ (plus Ia TPS et Ia TVP en vigueur) par an au Canada, 135 $ US 
aux Etats-Unis et 157 $ US clans les autres pays. 
Visitez notre site sur le 3W:http.11uwws1atcan.ca 

Pour commander, écnvez 1 : Statistique Canada, Division des 
Operations et de l'intCgration, Direction de Ia circulation, 120, av. 
Parkdale, Ottawa (Ontario), K1A 0T6, ou communiquez avec le 
Centre de consultation de Statistique Canada de votre region (Ia 
liste des centres figure dana Ia présente publication). Vous pouvez 
egalement commander par télCcopieur au 1-613-951-1584 ott par 
téléphone au numéro sans frais 1-800-267-6677 et porter les frais a 	C) 

votre compte VISA ou MasterCard. Via l'lnternet: orderstatcan.ca  

F ollow the lead of hundreds of professionals in health 
care, research, insurance and policymaking who look to 

Health Reports for reliable facts and figures. Issued four 
times a year, this periodical combines Statistics Canada's 
stringent standards of data accuracy and timeliness with 
practical features. Each volume contains: 

highlights of newly released data 
news of recent publications and updates 
crisp and incisive articles 

• information on specialized tabulations and custom data 
Concise text, instructive charts and easy-to-read tables make 
for a balanced blend of essential data and straightforward 
analysis. Each issue of Health Reports is written by the 
analysts of the Canadian Centre for Health Information with 
original contributions from outside specialists. This imparts a 
particularly candid flavour and results in a stimulating 
approach to a wide range of topics like: 
•women and cardiovascular disease 
• health care for seniors 
• recent findings on cancer, heart disease 

and tuberculosis 
• mortality by occupation 
• health risks and social status 
With its broad scope and solid facts, Health Reports is 
quickly gaining recognition as an authority on health 
developments and concerns. It's an essential resource if you 
plan, establish, deliver or evaluate programs and projects - if 
you have a vested interest in health-related issues. 

Don't just be informedi Know that your information is both 
current and sound. Get Health Reports for leading-edge 
information on Canadians' health and Canadian healthcare. 
Subscribe today. 
Healtb Reports (catalogue number 82-0030XPB) is 
$112 (plus GST and applicable PS'I) annually in Canada, 
US$135 in the United States and US$157 in other countries. 
Visit our Web site at hup//www.sta:can.ca 

To order write Statistics Canada, Operations and 
Integration Division, Circulation Management, 
120 Parkdale Ave., Ottawa, Ontario, K1A 0T6 or 
contact the nearest Statistics Canada Reference Centre 
listed in this publication, if more convenient, fax your 
order to 1-613-951-1584 or call toll-free 1-800-267-6677 
and use your VISA or MasterCard. Via Internet: 
order@sratcan.ca  
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ecevez-vous directement vos Rinformations  sur 1 ,  econom,  ic 
canadienne? A re you getting your 

information on the Canadian 
economy "first-hand"? 

Chances are, you spend hours reading several newspapers and 
a handful of magazines trying to get the whole economic 
picture - only to spend even more time weeding out fiction 
from fact! Wouldn't it be a great deal more convenient (and 
much more effective) to go straight to the source? 

Join the thousands of successful Canadian decision-makers 
who turn to Statistic Canada's Canadian Economic Observer 
for their monthly briefing. Loaded with first-hand information. 
collectively published nowhere eLse, CEO is a quick, concise 
and panoramic overview of the Canadian economy. Its 
reliability and completeness are without equal. 

single source 
Consultations with our many readers - financial analysts, plan-
ners, economists and business leaders - have contributed to CEO's 
present, widely-acclaimed, two-part format. The Analysis Section 
includes thought-provoking commentary on current economic 
conditions, issues, trends and developments. The Statistical 
Summary contains the complete range of hard numbers on 
critical economic indicators: markets, prices, trade, 
demographics, unemployment and more. 

More practical. straightforward and user-friendly than ever 
before, the Canadian Economic Observer gives you more 
than 150 pages of in-depth information in one indispensable 
source. 

hy purchase CEO? 
As a subscriber, you'll be directly connected to Statistics 
Canada's economic analysts - names and phone numbers 
are listed with articles and features. You'll also receive a 
copy of CEO's annual Historical Statistical Supplement - 
at no additional cost. 

So why wait for others to publish Statistics Canada's data second-
hand when you can have it straight from the source? Order your 
subscription to the Canadian Economic Observer today. 

The Canadian Economic Observer (catalogue no. 10-2300XPl3) is $220 
(plus GST and applicable PST) annually in Canada. US$260 in the United 

States and US$3 lOin other countries 
Highlights of the Canadian Composite Leadinj indicator (catalogue no. 

11 F0008XFE) are available by fax - the same day of release - for $70 annually 
in Canada and IJS$70 in the United States. 

To order, write to: Statistics Canada, Operations and Integration Division, 
Circulation Management, 120 Parkdale Avenue, Ottawa. Ontario, K1A 0Th or 
contact the nearest Statistics Canada Reference Centre listed in this 
publication. If more convenient, fax your order to 1-613-951-1584 or call 
toll-free 1.800267-66" and use your ViSA or MasterCard. 
Via Internet: order(vstatcan.ca 

II est probable que vous passez des heures a lire plusieurs journanx 
et un paquet de revues pour essayer d'avoir one vue complete de Ia 
situation économique, et ensuite passer encore plus de temps a 
séparer Ic r6el de cc qui ne l'cst pas. Ne serait-il pas plus pratique 
(et beaucoup plus efficace) de remonter directement a Ia source? 

Joignez-vous aux milliers de décideurs canadiens gagnants qui 
lisentL'Ohservateuréconomlque canadien pour leur seance de 
rapport mensuelle. Reinpli de renseignements disponibles nulle 
part ailleurs,L'OEC permet d'avoir une vue générale rapide Ct 
concise de l'économie canadienne. tl est inégalé par sa fiabilité et 
son exhaustivité. 

Y~ne seule source 
Les consultations que nous avons cues avec nos nombreux lecteurs, des 
anal'vstes financiers, des planificatcurs, des Cconomistes et des chel 
d'entreprise, nous ont perrnis de presenter L'OEC dans son format 
actuel en deux parties, qui a été hien accucilli. La section de l'analyse 
contient des commentaires qui dortnent a réfléchir sur Ia con joncture 
economique, ses problemes, ses tendances et sex développements. 
L'aperçu statistique contient l'enscmhle complet des chilfres reels 
pour les indicateurs écononiiques essentiels : les marches, ks prix, le 
commerce, Ia demographic, Ic chômage, et bien d'autres encore. 

Plus pratique, plus simple, plus flicile a utiiser qu 'aupara''ant, 
LObservateuréconomique canadien vous offre plus de 150 pages 
de renseignements poussés sous une .scule couverture. 

ourquoi acheter L'OEC? 
En tarn qu'abonnC a L'OEC, vous êtes directement relie aux analystes 
économiques de Statistique Canada: des noms et des numCros de 
téléphone sont cites dans les articles et les rubriques. Vous recevrez 
également un exemplaire du Supplement stati.stique historique 
annuel a titre gracieux. 

Pourquoi devez-vous donc attendre que d'autres publient les données 
de Statistique Canada qu"ds ont reprises alors que VOUS pouvez les 
obtenir direciement ala sow-ce? Abonne2-vous àL'Observateur 
économique canadien des aujourd'hui. 

Le prix de l'abonnemcnt annuel âL'Observateur économique canadien (n' 10-
2300XPB au catalogue) est de 220 $ (plus Ia TPS ci la TVP en vigueur) au Canada, 

de 260 $1 'S aux Etats-Unis et de 310 $ t 'S dans les autres pays. Les laits saillants dc 
l'Indicateur composite avancé (n' II F0008XFF au ca(alogue) soni offcrts par 
télecopieur - le pour méme de leur parul ion - pour 70$ par annee au Canada et 70 
$ US aux Etats.Unis. 

Pour commander, écrivez a : Statistique Canada, t)ivision des Operations et de 

l'intCgration, Direction de Ia circulation. 120. av. Parkdale, Ottawa (Ontario) 
KIA 016, ou adresser-vous au Centre de consultation de Statistique (:anada Ic plus 
proche de thez vous et dont Ia liste figure dans cette publication Si vous Ic 
préférez, vous pouvez envoyer votre commande par tClCeopieur au 1-613-951- 184, 
ou tCk'phoner sans frais au 14(00.26" .6077 et utiliscr votre carte VISA ou 
MasterCard. Via lInternet order@statcan.ca  


